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VILLE DORÉE 
Le CHEF-D'ŒUVRE du FILM en COULEURS 

1 5 JOURS D'EXCLUSIVITÉ 
AU VICHY CINÉ A VICHY ! 

MEILLEURES RECETTES 
DE LA SAISON A VICHY ! 

Ce film a remporté des 

succès identiques lors de 

ses présentations corporatives 

à NANCY, NANTES, DIJON, LYON, 
MARSEILLE, TOULOUSE. REIMS, 
LILLE, etc.. 
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PARTIE OFFICIELLE 
LOIS - DÉCRETS - ORDONNANCES - COMMUNIQUÉS DE LA DIRECTION 
GÉNÉRALE DE LA CINEMATOGRAPHE NATIONALE - COMMUNIQUÉS 
DU COMITÉ D'ORGANISATION DE L'INDUSTRIE CINÉMATOGRAPHIQUE 

COMMUNIQUES DU COMITE D'ORGANISATION DE L'INDUSTRIE CINÉMATOGRAPHIQUE 

TRAVAILLEURS EN ALLEMAGNE 

CREATION D'UN COMITE 
D'ENTR'AIDE 

POUR LES MEMBRES DE L'INDUSTRIE 
CINEMATOGRAPHIQUE 

TRAVAILLANT EN ALLEMAGNE 
Le Secrétariat Général du C.O.I.C. commu-

nique: 
Un Comité Tripartite de liaison et d'entr'aide 

vient d'être constitué par le C.O.I.C. sous la 
présidence d'honneur de M. L.-E. Galey et 
l'autorité morale de son Comité Directeur, pour 
venir en aide, moralement et matériellement, 
aux travailleurs français de l'Industrie Cinéma-
tographique actuellement en Allemagne, ainsi 
qu'à leurs familles. 

En conséquence, MM. les employeurs qui 
n'auraient pas encore répondu à la circulaire 
qui leur a été envoyée par les Services admi-
nistratifs du C.O.I.C. en vue de procéder aux 
opérations de recensement, sont instamment 
priés de bien vouloir la retourner d'urgence, 
dûment remplie, au service intéressé. Ils vou-
dront bien également faire connaître tous nou-
veaux départs qui pourraient se produire au 
sein de leur entreprise, ainsi que tous change-
ments ou mutations d'emploi concernant leur 
personnel dont ils pourraient avoir connais-
sance. 

Le C.O.I.C. fait appel à tous les membres 
de l'industrie sans distinction, pour faciliter 
au Comité de liaison la réalisation de cette œu-
vre de solidarité. D'ores et déjà, un pressant 
appel est fait pour procurer à la main-d'œuvre 
française de l'Industrie Cinématographique en 
Allemagne des livres et des jeux (jeux de cartes 
notamment), ainsi que des vêtements de travail. 
Les dons sont reçus dès maintenant au siège 
du Comité de liaison, au C.O.I.C, où ils seront 
centralisés en vue d'une expédition commune. 

Les familles des travailleurs peuvent égale-
ment* s'adresser au Comité de liaison pour tous 
renseignements utiles. Elles sont assurées par 
avance de la pins grande bienveillance à leur 
égard et sont informées que des secours seront 
accordés à celles d'entre elles qui pourraient 
se trouver-dans le besoin, en raison de l'absence 
du chef ou du soutien de famille. 

SERVICE SOCIAL 

REMBOURSEMENT AUX EMPLOYEURS 
DES INDEMNITÉS D'ELOIGNEMENT 

VERSÉES AUX TRAVAILLEURS 
PARTIS EN ALLEMAGNE 

Le Service Social communique : 
M. le Secrétaire d'Etat au Travail en accord 

avec les Services du ,Ministère de l'Economie 
Nationale et des Finances a examiné les me-
sures qu'il conviendrait de prendre pour accé-
lérer le remboursement aux employeurs des in-
demnités d'éloignement et des prestations ver-
sées en application de la loi du 26 septembre 
1942 aux travailleurs partis pour l'Allemagne. 

Il est apparu que les besognes multiples qui 
incombent actuellement aux Inspecteurs du Tra-
vail ne permettent pas à ceux-ci de procéder 
avec toute la célérité désirable à la vérification 
des états de remboursement soumis à leur visa. 

Aussi, a-t-il été décidé que la Caisse des Dé-
pôts et Consignations effectuerait les rembourse-
ments sans attendre que les demandes aient 
été effectivement vérifiées et sur simple présen-
tation de bordereaux récapitulatifs dressés par 
les Services de l'Inspection. 

La procédure adoptée, si elle n'en fait pas une 
formalité préalable au remboursement des som-

mes avancées par les employeurs ou les Caisses 
de Compensation, ne supprime pas cependant 
la nécessité d'une vérification des états qui sera 
faite ultérieurement par les soins de l'Inspec-
tion du Travail. 

COLLABORATEURS DE CRÉATION 

CARTE D'IDENTITE 
PROFESSIONNELLE 1943 

Remise de la vignette du deuxième semestre 
aux acteurs et acteurs de complément. 

Les titulaires de la. carte professionnelle du 
C.O.I.C. 1943 sont informés qu'ils pourront re-
tirer la vignette du second semestre au Co-
mité, « Bureaux des Acteurs », à partir du 
15 juin, tous les jours, de 10 heures a midi et 
de 15 heures à 17 heures, sauf le samedi. 

Cette vignette sera remise sur présentation : 
1° de la carte du C.O.I.C. 1943; 
2° de l'autorisation de travail allemande; 
3° des pièces justificatives de l'activité ciné-

matographique pendant le premier semestre ; 
4° pour les étrangers: de la carte d'identité 

de travailleur étranger validée. 

STAGE POUR L'OBTENTION 
DE LA CARTE D'IDENTITE 

PROFESSIONNELLE 
Le C. 0. I. C. rappelle que si les produc-

teurs sont entièrement libres d'engager des 
techniciens en qualité de stagiaires bénévoles, 
c'est à la seule condition que les cadres nor-
maux soient composés de titulaires de la carte 
d'identité professionnelle. 

Par contre, pour l'obtention de la carte 
d'identité professionnelle, les Commissions 
chargées de délivrer les dites cartes ne pren-
dront en considération que les stages qui auront 
reçu avant le début du film l'autorisation du 
C. 0. I. C. 

NOUVEAUX PROJETS 
DE FILMS AUTORISÉS 

(Communiqués par le Service de Production 
du C. 0. I. G.) 

10 juin. — L'EVEIL DU CŒUR (Sigma). 
— Réal. : Bernard Deschamps. 

EXPLOITATION 

DEDUCTION DES TIMBRES 
Il nous a été signalé que certains exploitants 

rencontrent des difficultés auprès de l'Adminis-
tration des contributions indirectes qui se 
a'efuse parfois à déduire les timbres pour le 
calcul des taxes sur les transactions ou sur 
les spectacles. 

Une lettre du Ministère des Finances, Direc-
tion générale des Contributions indirectes, en 
date du 9 février 1943, précise que le droit de 
timbre ne doit pas être retenu pour' l'assiette 
de la taxe de 10 % (période antérieure au 
1er février 1943) ou de 18 % applicable à par-
tir de la date précitée, aux recettes réalisées 
par les établissements de spectacles. 

Si, néanmoins, des exploitants rencontraient 
des difficultés à ce sujet, nous les prions de 
bien vouloir en référer au Conseil fiscal du 
Service Exploitation, M. Piton, . qui se tien-
dra à leur ■ disposition pour leur fournir tous 
renseignements, soit par correspondance, soit au 
C. O. T. C. où il reçoit chaque vendredi, de 
10 heures à 12 heures. 

ADMISSION DANS LES SALLES 
DES MEMBRES DE LA COMMISSION 

CENTRALE DE LA SECURITE 
L'article 262 du décret du 2 février 1941, re-

latif à la protection contre l'incendie des bâti-
ments recevant le public, a prévu l'institution 
au Secrétariat d'Etat à l'Intérieur d'un orga-
nisme consultatif dénommé « Commission Cen-
trale de Sécurité ». 

MM. les Exploitants sont avisés que les mem-
bres de cette commission doivent avoir le libre 
accès des salles de cinémas sur présentation de 
la carte d'identité dont le spécimen est reproduit 
ci-dessous. 

Toutefois, le porteur de cette carte ne pourra 
prétendre se faire délivrer une place assise gra-
tuite pour les représentations. 

V* FJJîHE* ETAT FHANVAIH 

MlBUISra ctv llnurltui 

COMMISSION CENTRALE DE SÉCURITÉ 

Carie d'Identité tfc/.v 

de ta Cum 

Centrale de A'écur'^. 

TIMBRE EN COMPTE 
AVEC LE TRESOR 

A la suite d'une erreur de rédaction, il a 
été stipulé dans le communiqué paru dans le 
n° 66 du Film du 5 juin dernier que les cartes 
de service délivrées par l'Administration de 
l'Enregistrement aux agents chargés du con-
trôle devaient obligatoirement porter le cachet 
du C. O. I. C. Le dit cachet ne doit pas y 
figurer. 

Le nombre de copies positives mis à la 
disposition de l'Industrie étant de plus en 
plus réduit, il est recommandé aux opéra-
teurs-projectionnistes d'apporter à celles-
ci le plus grand soin. 

EN CONSEQUENCE, IL LEUR EST 
INTERDIT D'AJOUTER AUX FINS DE 
PARTIES DES REPERES AUTRES QUE 
CEUX EXISTANTS. 

PREMIERES REPRESENTATIONS 
PARIS 

MERCREDI 9 JUIN 1343 
MARIVAUX-MARBEUF. — Monsieur des Lourdines 

(Pathé-Consortium). 
OLYMPIA. — Tragédie au Cirque (Tobis). 
LORD BYRON. — Le Capitaine Tempête (Scalera). 

MERCREDI 1G JUIN 1943 
COLISEE-ATJBERT-P AL ACE. — Le Baron Fantôme 

(Consortium du Film). 
PORTIQUES. — Phares dans le brouillard (Fran-

cinex). 
MAX LINDER — Fou d'Amour (Radio Cinéma). 

SAMEDI 19 JUIN 1943 
MADELEINE. — Le Capitaine Fracasse (Lux). 

MERCREDI 23 JUIN 1943 
PARAMOUNT. — Les Anges du Péché (Films Ri-

chebé). 
ÏRIOMPHE-CINEMONDE-OPERA. — Une Vie de 

Chien (De Koster). 
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COMMUNIQUÉS OFFICIELS DU COMITE D'ORGANISATION DE L'INDUSTRIE CINEMATOGRAPHIQUE 

LETTRE À L'EXPLOITANT 

VOS KILOWATTS! 
Les restrictions d'électricité sont à Tordre du 

jour. Nous parlerons aujourd'hui de leur in-
fluence sur les salles de Paris, nous réservant 
d'examiner une autre fois la situation de la pro-
vince. Ces restrictions étaient inévitables. A quoi 
servirait-il de s'en plaindre. Elles existent, il faut 
s'arranger pour vivre avec. Nous sommes tous des 
consommateurs privés du superflu, soumis au ra-
tionnement, aux cartes, aux tickets, aux inscrip-
tions. Cela dure depuis des années et nous vivons 
tout de même. 

Toutefois, une grande différence sépare les 
restrictions alimentaires imposées au consomma-
teur des restrictions d'électricité imposées à l'ex-
ploitant. Si l'Etat répartit les denrées, il ne les 
répartit pas toutes. Une fraction en demeure dis-
ponible, échappe au partage officiel. Le consom-
mateur égaré dans quelque province peut, avec 
de la chance, y découvrir un œuf et même un pou-
let eu recevoir un colis. Mais les Directeurs de 
salle doivent renoncer à recevoir des colis d'élec-
tricité ! Ils ont reçu un contingent global de 
300.000 K.WH par mois et doivent vivre ensem-
ble là-dessus sans qu'il puisse être question de 
s'arranger, ni de carotter. 

Bien entendu, le premier meuvenvant consiste à 
se dire, comme devant tous les règlements qu'on 
nous impose : « Comment vais-je m'arranger pour 
ne pas être atteint, alors que tous les autres seront 
frapoés? » Cela c'est la réaction du Français. 

Mais revenons à notre courant électnque ra-
tionné, à nos 300.000 KWH. Il fallait bien s'en 
accommoder, puisqu'on ne nous donne pas da-
vantage, et appliquer un procédé de répartition. 
Le C. O. I. C, obligé de limiter les séances, a 
d'abord classé vos établisseme'nts en catégories, 
suivant que vous dirigez des salles d'exclusivité 
ou de quartier ; puis, il a proportionné les attri-
butions de courant aux besoins des salles en 
essayant d'agir au mieux des intérêts communs. 
Tournez et retournez le problème sous toutes ses 
faces, vous n'eu sortirez pas sans prendre, préci-
sément, le chemin que le C. O. i. C. a choisi. 

Mais, je l'ai dit, nous scm'mes en France, c'est-
à-dire que chaque citoyen veut interpréter lui-
marne la loi au mieux de ses intérêts. Il s'ensuit 
que certains directeurs n'ayant pas dépensé tout 
leur contingent, pensent pouvoir donner des 
séances supplémentaires. D'autres envisagent des 
associations grâce auxquelles les salles intéressées 
pourraient, de-ci de-îà, grappiller quelque avan-
tage. Qu'ils n'oublient pas que le C.O.I.C. attend 
chaque semaine leurs relevés de consommation. 
C'est grâce à ces renseignements que les réparti-
tions de courant sont faites pour le mois à venir. 
Lé retard des négligents nuit à tous. Et mainte-
nant, pour le bien de la corporation, tirons la 
sonnette d'alarme. 

Nous voici en juin... bientôt, les contrôleurs 
de la C. P. D. E., s'ils ne l'ont fait déjà, vien-
dront relever les compteurs. Le total de la con-
sommation électrique des salles de cinéma en 
mai 1943 sera inévitablement connu. S'il a dé-
passé le contingent fixé en commun par la Di-
rection de l'Electricité et l'es autorités d'occupa-
tion, la sanction sera brutale. Le contingent de 
juin sera amputé de tous les KWH abusivement 
dépensés en mai... pour peu que l'indiscipline 
persiste et même se perfectionne, et que les direc-
teurs compréhensifs, las d'être corrects, se mettent 
à imiter leurs collègues moins scrupuleux, nous ver-
rons baisser de mois en mois le contingent des-
tiné à nns salles... Nous doutons fort qiue vous 
désiriez atteindre ce but, qui signifierait la ruine 
générale. 

Au contraire, si le contingent n'est pas dépassé, 
il sera possible, peu à peu, d'apporter par des 
modifications de détail, dictées par la raison et 
l'expérience, quelques progrès à cet état de pau-
vreté où nous sommes tous réduits. Cela, c'est la 
sagesse. 

La lampe de secours. 

SERVICE DU CONTROLE TECHNIQUE 

PRESCRIPTIONS EN CAS D'INCENDIE 

□es accidents répétés viennent de démontrer que les opérateurs n'exécutent pas toujours les 
manœuvres convenables dans le cas où le feu se déclare au cours de la projection d'un film; en 
particulier, il a été constaté dans plusieurs cas qu'une aggravation très sensible du sinistre avait 
été causée par le fait que l'opérateur avait essayé de sauver la bobine en la sortant du carter su-
périeur. Cette manœuvre a presque toujours pour conséquence de communiquer le feu à l'ensemble 
de la bobine et par là même de transformer un csup de feu localisé en un incendie généralisé. 

Il y a donc lieu de rappeler de façon instante les prescriptions qui doivent être observées de 
la manière la plus stricte et qui sont rassemblées dans le tableau ci-dessous sous forme de consi-
gnes d'incendie. 

L'exécution de ces prescriptions en cas de feu exige que les opérateurs fassent preuve du 
plus grand sang-froid et qu'ils aient toujours prés nt à l'esprit le souci de faire face à un début 
de feu dès qu'il se produit. La manœuvre d'arrachage du film (en passant rapidement l'index 
derrière les boucles et en tirant violemment le film à soi) doit être un véritable réflexe que l'opé-
rateur peut acquérir au cours de répétitions factices que nous conseillons vivement à MM. les 
Exploitants d'organiser, soit séparément, soit en commun. 

CONSIGNES D'INCENDIE POUR LES OPÉRATEURS 

I. - DES VOTRE ARRIVEE 
DANS LA CABINE 
VÉRIFIEZ... 

DANS LA CABINE: 

— Le bon fonctionnement de la fermeture au-
tomatique des portes de la cabine et du re-
bobinage. 

— que les trémies ou les gaines de ventilation 
ne sont pas obturées. 

— que les vitrages n'ont pas été bouchés par 
des panneaux. 

— la présence et l'étanchéitâ des glaces fermant 
les orifices de visée et de projection. 

— le bon fonctionnement des volets métalliques 
de sécurité (par les deux commandes). 

— la présence des globes étanches sur les 
lampes. 

— l'interrupteur général du courant de cabine. 

— l'accès aux mises en œuvre des déversoirs 
(cabine et rebobinage). 

— la pression de l'eau au manomètre. 

— la présence des pancartes indicatrices. 

— l'emplacement des siphons et de l'extincteur. 

SUR LES APPAREILS DE PROJECTION: 

— la présence et le bon fonctionnement du dis-
positif de refroidissement (cuve à eau, obtu-
rateur, ventilateur ou soufflerie). 

— le bon fonctionnement de l'obturateur auto-
matique et de l'obturateur à main. 

— les étouffoirs des carters. 

— les conduits de ventilation des lanternes. 

L'ECLAIRAGE DE SECURITE 
(si vous en êtes chargé.) 
Essayer l'éclairage dit « de panique ». 

II. - LES REGLES QUE VOUS 
DEVEZ OBSERVER : 

— Ne pas fumer. 
— Ne pas maintenir les portes de la cabine et 

du rebobinage ouvertes au moyen de cales 
ou de fils, ou en supprimant le ressort. 

— Ne pas bricoler l'installation électrique, ni 
ajouter d'appareils de fortune (réchauds, mo-
teurs, etc.). 

— Ne pas rebobiner dans la cabine. 
— Ne pas laisser traîner des films en dehors des 

boîtes ou de l'armoire à films. 
— Ne jamais laisser l'armoire à films ouverte. 
— Ne pas laisser traîner des déchets de films ou 

des bouteilles de solvant. 
— Ne pas mettre un rideau inflammable derrière 

la lanterne. 
— Ne pas dérouler une amerce trop longue. 
— Ne jamais projeter carter ouvert. 
— Ne jamais essayer de dépanner l'ampli si 

le courant n'est pas coupe. 

III. - VOS CONSIGNES EN 
CAS DE FEU : 

DANS LA CABINE : 
1° D'une main, arracher le bout de film qui 

brûle, et de l'autre, fermer l'obturateur de 
la lanterne. 

2° Fermer les carters (si le feu se déclare en 
cours de chargement). 

3° Arrêter l'appareil. 
4° Fermer les volets de sécurité. 
5° Allumer la salle. 
6° Eteindre l'arc. 
7° Utiliser les siphons et l'extincteur. 

En dernier lieu: 
Ouvrir la mise en œuvre des déversoirs. 
Dès que tout danger est écarté, mettre un dis-

que sur le pick-up. 
DANS LE REBOBINAGE : 

1» Arracher le bout de,film qui brûle. 
2° Arrêter le rebobinage (s'il y a lieu). 
3" Fermer l'armoire à films (si elle est ouverte). 
4° Utiliser les siphons et l'extincteur. 

En dernier lieu: 
Sortir du rebobinage, fermer la porte,- la caler, 

et ouvrir la mise en œuvre du déversoir. 

L'OPERATEUR QUI CONNAIT LES DANGERS DU FEU N'AURA JAMAIS 
A UTILISER LES DÉVERSOIRS 

SORTIE EN EXCLUSIVITÉ 
AU 

MAX LINDER 
DU GRAND FILM 

GAI ET MUSICAL 1943 

RE POPESCO 
N R I GARAT 

ANDREX 
ELINE FRANCE^ 

ARETTE, etc.. pi, 
m ANDRÉ TRANCHÉ p"'ffa 

ction MONACO-FIIM P 

DISTRIBUTION 
RÉGION PARISIENNE 

IO-CINÉMA < 
evard Haussmann, 79^H 

Tel. x ANJou : 84-60 

RAYMOND ROULEAU et CHARPIN 

sont deux des principaux interprètes du film Le Secret de 
Madame Clapain, une réalisation de BERTHOMIEU d'après 

le roman " Madame Clapain " d'Edouard ESTAUNIE. 

LES PRODUCTIONS JASOÎf 
18, rue de Marigncra, PARIS — Tél. BAL. 13-9S. 

Oistribution : 

(Rètf.ien patiéienne 
LES FILMS DISPA 



ON RiT ! 

PRODUCTION 
CONTINENTAL FIIM/" 

idQor 
Le film le plus SENSATIONNEL 
réalise à ce |oui sur la vie 
passionnante et dangereuse de 
" CEUX DU CIRQUE * 

PRODUCTION 
CONTINENTAL 

FILM.X 

• • • 
Un spectacle curieux et 

attachant. Le film est d'une 
facture très adroite. L'une des 
meilleures bandes qu'aient 
signées depuis des années 
M. Maurice Tourneur. • • • 
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BI-MENSUEL. 
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Nouvelle organisation de l'industrie 
cinématographique dans le Nord et le Pas-de-Calais 
Un groupe cinéma est créé au sein du Comité d'Organisation du 

Commerce pour le Nord de la France 

ADMINISTR. RÉDACTION 
29, rue Marsoulan, Paris (12°). Tél. : 
DIDerot 85-35 (3 lignes groupées). 
Adresse télégraphique : LACIFRAL, 
Paris. Compte chèques postaux : 
n° 702-66, Paris. Registre du Com-
merce, Seine n" 216-468 B. 

Une ordonnance de l'Oberfeldkom-
mandantur 670 vient de réglementer 
l'organisation corporative du Cinéma 
dans la région du Nord (départements 
du Nord et du Pas-de-Calais). Les 
entreprises s'occupant directement ou 
indirectement de la présentation et 
de la location des films (loueurs, 
cinémas, entreprises auxiliaires) sont 
placées sous la compétence du Bu-
reau d'organisation du Commerce 
pour le nord de la France. 

En vertu de cette ordonnance, il 
est créé à cet effet, au sein du Bu-
reau Régional d'Organisation du 
Commerce, un « groupe cinéma » 
comprenant 3 sections: 

1°) Distribution. 
2°) Exploitation. 
3°) Entreprises auxiliaires. 
Cette organisation entrera en ser-

vice à la date du 1er juillet 1943 et 
aura son siège à Lille, 3, rue de la 
Chambre-des-Comptes. 

Le Bureau Régional d'Organisation 
du Commerce est placé sous la haute 
autorité de M. Nanin, directeur 
du Bureau d'organisation du Com-
merce. Le Groupe Cinéma du 
B.R.O.C. est dirigé par M. Braque-
hays, Secrétaire général. Il est 
entouré de M. Neveu, chef de la Sec-
tion « Distribution », de M. Herbaut, 
Chef de la Section « Exploitation », 
et de M. Meura, Chef de la Sec-
tion « Entreprises auxiliaires ». 

Le cinéma d'amateurs est rattaché 
au B.R.O.C. (Groupe cinéma). 

Un service de « Contrôle et de Sta-
tistiques » commun à toutes les sec-
tions fonctionnera sous la responsabi-
lité de M. Ladrière, chef de service. 

Une commission mixte consultative 
composée des ressortissants des diffé-
rentes sections sera nommée prochai-
nement ainsi que les différentes com-
missions spéciales. 

L'équipe de Premier de Cordée, au repos, 
entre deux prises de vues. On reconnaît le 
réalisateur Louis Daquin, le décorateur 
Lucien Aguettand, le deuxième opérateur 
Bac et le sculpteur Max Witta. 

[Photo Pathi.) 

Les " Anges du Péché " sortiront 
le 23 juin au Paramount 

C'est mercredi prochain 23 juin qu'aura 
lieu au Paramount de Paris la sortie en 
exclusivité de la production Synops réalisée 
par Robert Bresson d'après un scénario de 
Jean Giraudoux: Les Anges du Péché, lilm 
précédemment annoncé sous les titres de 
Bcthanie et de Filles de l'Exil. Cette œu-
vre, d'un genre tout à fait nouveau, et 
dont l'interprétation comprend uniquement 
des femmes, s'annonce comme l'un des films 
les plus originaux et les plus attachants 
réalisés en France depuis longtemps. Il est 
distribué par les Films Roger Richebé. 

ABONNEMENTS 
France et Colonies : Un an, 180 fr. 
— Union Postale: 300 fr. — Autres 
Paijs : 375 fr. — Pour tous change-
ments d'adresse, nous envoyer l'an-
cienne bande et QUATRE francs en 
timbres-poste. 

Une présentation 
des documentaires 
de " Atlantic-Film " 

Le mardi 8 juin a eu lieu, en 
soirée>, au Cinéma Marbeuf, une 
présentation privée des toutes der-
nières productions documentaires 
de la Société Atlantic-Film. De 
nombreuses personnalités du monde 
du cinéma, de la musique, des arts 
et de la presse avaient répondu à 
l'invitation de M. Marcel de 
Hubsch. On remarquait notamment 
MM. Debrie et Richebé, membres 
du Comité Directeur du C. O. I. C, 
M. Bricon, chef du service du film 
documentaire à la Direction Géné-
rale de la Cinématographie Natio-
nale M. Vincens, chef du service 
analogue au C. O. I. C, MM. De-
maria, Abel Gance, Trichet, Merly, 
Sefert, des Fontaines, Renée Syl-
viano, Marcel Thiriet, etc., etc. 

Quatre films furent projetés suc-
cessivement : 

LE BOIS, réalisation d'André Gillet, très 
beau et très intéressant film sur les utilisa-
tions diverses du bois provenant des forêts 
françaises dans l'économie du pays. 

SAINT-VERAN, réalisation de Roger Ver-
dier,; nous montre la vie estivale et hiver-
nale dans la plus haute commune d'Europe 
(2.400 m.). Le film, peut-être un peu long, 
contient de très jolies scènes, il constitue 
un intéressant document de géographie hu-
maine. 

LE TORTILLARD, de Mahuzier et Roger 
Verdier, film de fantaisie commenté en vers, 
nous fait participer à un voyage dans le 
petit train qui part de Castres et dessert 
le Sidobre. Jolis paysages. 

LE RHONE, de A. Gillet, est presque ex-
clusivement consacré à la construction du 
barrage de Génissiat, dans l'Ain. Film 
réalisé avec soin, bien construit et semblant 
court. 

Cette séance, coupée de deux 
attractions sur scène avec la chan-
teuse Christiane Néré et le chan-
sonnier Jean Rigaux, remporta un 
excellent succès : Le Bois et Le 
Rhône furent particulièrement ap-
plaudis. Elle a marqué une fois de 
plus la bonne qualité bien connue 
de la production Atlantic-Film. 

Mort de Max Dearly 
Le célèbre comédien du théâtre 

et du cinéma, Max Dearly, est mort 
au début de ce mois en son domicile 
de Neuilly-sur-Seine, après une lon-
gue et douloureuse maladie qui 
l'avait tenu éloigné de la scène et 
de l'écran depuis plusieurs années. 

Né à Paris en 1874, Max Dearly 
avait débuté au Havre en 1891. Cé-
lèbre au music-hall (il avait créé 
avec Mistinguett la fameuse Valse 
chaloupée), il fut engagé en 1901 
par Samuel et fit partie pendant 
dix ans de la troupe des Variétés. 
Ce grand maître de la fantaisie, 
comme l'avait qualifié Robert de 
Fiers, était venu au cinéma où il 
joua, comme dans Azaîs, des rôles 
qu'il avait déjà créés à la scène ou 
tourna des personnages nouveaux 
et bien savoureux comme ceux de Si 
j'étais h patron et Un oiseau rare. 

• Henri Cerutti tourne actuellement aux 
environs de Paris La Croisière Verte, « film 
d'exploration » sur la flore et la faune des 
jardins. Prod. : L. de Gioanni B. N. Film. 

Quatre documentaires 
de Jean MINEUR 

Les filins de Jean Mineur vien-
nent de présenter quatre documen-
taires de sa production récente : 

GLACIERS (Tiéal.: Henri Decae. Musique: 
Iguerbouchen), tour à tour pittoresque, pra-
tique, instructif et sportif, avec de belles 
photos. 

L'AMOUR MATERNEL CHEZ LES 
ANIMAUX (Ttêal.: Jean Mineur. Musique: 
A. Lavagne), joli film montrant les mœurs 
d'animaux, libres et au zoo, oiseaux et 
quadrupèdes: tels que girafes, éléphants, 
singes. 

ESSAIS (Tiéal.; Marc Cantagrel. Schémas 
animés: Motard. Musique: Florent Schmitt), 
présente les épreuves auxquelles sont sou-
mises les locomotives au banc d'essai de 
Vitry-sur-Seine et en ligne (Distr. C.F.F.D.}. 

LES COMPAGNONS DU TOUR B*-
FRANCE [Béai: L. Brunet et L. Silvestre. 
Musique: Chagnon et Béguin), .nous fait 
connaître quelques métiers artisanaux ru-
raux, avec de belles photos et un montage re-
marquable de Brunet. 

Cet ensemble, d'excellente qua-
lité, représente un nouvel et inté-
ressant apport à l'acquit déjà exis-
tant du cinéma documentaire fran-
çais. 

La Société « Eclair-Journal » nous 
informe que son siège social, ainsi 
que ses services de production, de 
location et de publicité sont trans-
férés^ 30, rue François-ler. Télé-
phone : ELY 90-24 et BAL 58-97. 

L'Agence de Paris demeure, 9, rue 
Lincoln. BAL 58-95. 

• C'est Edwige Feuillère qui sera la 
vedette de L'Aventure commencera ce soir, 
production Continental adaptée de l'excel-
lent roman d'aventure et de mystère de 
Roger Collard, grand prix de la Nouvelle 
France 1942. 

• Jean Delannoy n'ayant pas obtenu l'au-
torisation de tourner aux bords de la mer, 
sur la Côte d'Azur, les extérieurs de 
L'Eternel Retour, le metteur en scène et sa 
troupe sont partis pour Annecy où le lac 
remplacera la Méditerranée. 

Le Xl° programme « 

René Lucot et le sculpteur Marcel Espiau 
au cours de la cérémonie de la remise des 
diplômes des Grands Prix du Film Docu-
mentaire, qui eut lieu le 4 juin au Club 
Alpin pour Marcel Ichac, à la Halle aux 
Vins pour Georges Rouquier et au Musée 
Rodin pour René Lucot. 

(Photo Lapi.) 

Deux assemblées 
de Pathé-Cinéma 
ont eu lieu le I I juin 

La Société d'exploitation des Eta-
blissements Pathé-Cinéma a tenu le 
11 juin deux assemblées : dans une 
assemblée générale ordinaire, les ac-
tionnaires ont approuvé les comptes 
de l'exercice 1942 et décidé le report 
à nouveau de 856.413 francs ; une 
assemblée extraordinaire a rendu dé-
finitive l'augmentation du capital à 
76 millions. Le rapport indique qu'en 
dépit de certains retards, le règle-
ment du passif est en bonne voie et 
pourra être achevé dans quelques 
semaines, ce qui permettra d'abor-
der la dernière partie du programme : 
la reprise par voie d'absorption des 
actifs des sociétés faillies. 

rts-Sciences-Voyages » 
Le nouveau programme d'ARTS-

SCIENCES-VOYAGES — le on-
zième de la série — qui a commencé 
sa carrière le 5 juin au Cinéma des 
Champs-Elysées, offre six films très 
remarquables : à la fois très diffé-
rents par les sujets et l'ambiance, 
et semblables par la netteté du 
style, la franchise du ton, l'air de 
clarté et d'intelligence qui y règne. 

Une Journée avec Cerdan (Jean 
d'Esme) nous fait assister à l'en-
traînement d'un champion olympi-
que de boxe ; Pescagel, de René 
Zuher, relate une campagne de pê-
che au large de la Mauritanie, à 
bord d'un chalutier ; La Danse, Ma-
cabre, dessin animé de J. et A. 
Giaume, sur la partition célèbre de 
Saint-Saëns, représente un intéres-
sant effet du dessin animé français, 
notamment en faveur de la rapi-
dité du rythme et du mouvement; 
le film néglige peut-être trop les 
effets du synchronisme musical, 
base même du dessin animé ; Nos 
Tailleurs de Pierre, de René Lucot, 
est un splendide reportage sur 
l'école française moderne de sculp-
ture : nous voyons travailler les 
maîtres qui, après Rodin, assurent 
encore à la France la première place 
dans la statuaire contemporaine ; 
le film, par toutes ses qualités, est 
très remarquable.. Le remarquable 
Tonnelier de Georges Rouquier, et 
le passionnant A l'Assaut des 
Aiguilles du Diable, de Marcel 
Ichac, tous deux Grands Prix du 
Documentaire et qui sont bien l'un 
et l'autre d'authentiques petits 
chefs-d'œuvre, complètent le pro-
gramme, l'un des plus brillants 
d'Arts-Sciences-Voyages. P. M. 

• Le metteur en scène Jacques Becker et 
le romancier Pierre Véry, dont l'association 
nous a valu Goupi Mains Jtovges auraient 
l'intention de tourner un grand film de 
fantaisie sur le thème du conte des Mille 
et une Nuits Ali Baba et les 40 Voleurs. 
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J.-K. Raymond-Millet 
a terminé son film 

« Naissance d'un Spectacle » 
J.-K. Raymond-Millet vient de terminer 

la réalisation de son nouveau film docu-
mentaire : Naissance d'un Spectacle, 'scéna-
rio de Simon Gantillon avec Louis Ducreux. 
La réalisation de ce film, qui retrace les 
différentes étapes de la création d'une pièce 
de théâtre depuis la première ligne écrite par 
l'auteur jusqu'au lever du rideau au soir 
de la générale, a été effectuée au théâtre 
Hébertot et aux Studios de la Garenne. 

Producteur : J.-K. Raymond-Millet. 
Opérateur: Jean Lehérissey. 
Montage: Claude Ibéria. 

* [Photo Sirius.) 
m Nous verrons prochainement trois inté-

ressants et originaux documentaires d'épo-
que de Pierre Harts sur le motif « Styles ». 
Ce sont: Deux Ré constructeurs: Henri IV 
et Richelieu, Grand Roy Grand Siècle, et 
Au Temps du Bien-Aimé. Ces trois films, 
produits par Sirius.. et dont le scénario, 
la réalisation sont l'œuvre de Pierre Harts, 
nous présentent, en un métrage restreint, 
des aspects typiques et pittoresques du 
cadre dans lequel se déroulèrent les règnes 
de Henri IV, Louis Xin, Louis XIV et 
Louis XV. On voit sur la photo le met-
teur en scene au cours d'une prise de vues 
à Versailles. 

• Gaston Thierry et Léo de Gioanni vien-
nent de terminer un film sur l'aquarium 
du Musée Océanographique de Monaco, 
Poissons, Crabes et Cie que distribuera 
Eclair-Journal. 

AGENDA DE LA 
PRODUCTION 
5 juin au 19 juin 1943 

FILMS TERMINES 
DOUCE [Industrie Cinématographique) 

M.E.P.) (7 juin). 
ATOUT CŒUR [S.M.F.G.) (11 juin). 
LA CAVALCADE DES HEURES 

[France Production) (15 juin). 
LUCRECE [Majestic-Film) (16 juin). 
MON AMOUR EST PRES DE TOI 

[Continental) (19 juin). 
FILMS COMMENCES 

BEATRICE DEVANT LE DESIR (CI. 
M.E.P.) (7 juin). 

VAL D'ENFER [Continental) (10 juin). 
PREMIER DE CORDEE [Pathé) 

(14 juin). 
VAUTRIN [S.N.E.Q.) (18 juin). 

REALISATIONS PROCHAINES 
LA BOITE AUX REVES (Scalera) 

(à Nice). 
UN SEUL AMOUR [S.N.E.O.) (24 juin 

en extérieurs). 
L'ILE D'AMOUR (Cyrnos) (fin juin). 
LES PETITES DU QUAI AUX 

FLEURS (C.I.M.E.P.). 
LA MALIBRAN (C.I.M.E.P.) (proch. 

Studios François-P"). 

Les prises de vues 
de « Val d'Enfer » 

sont commencées 
Le 10 juin, aux 6tudios de Bil-

lancourt, Maurice Tourneur a com-
mencé la réalisation d'une nouvelle 
production de Continental Films : 
Val d'Enfer, d'après un scénario 
original de Carlo Rim. Ginette Le-
clerc, Gabriel Gabrio et Delmont 
sont les principaux interprètes de 
ce film que distribuera l'A. C. E. 

Pierre LARQUEY et Michèle ALFA 
dans une scène du film " Le Secret de Madame 
Clapain ", mis en scène par BERTHOMIEU. Cette 
production, actuellement au montage, sera bientôt présentée. 

FILMS EN COURS 

e Robert Vernay a tourné à Antibes les 
extérieurs de Atout Cœur, production S.M. 
F.G. dont les intérieurs sont réalisés aux 
studios de Marseille. 

(Photo S. M. F. G.) 

Sacha Guitry va réaliser 
« La Malibran » 

Sacha Guitry doit entreprendre prochai-
nement pour la C.I.M.E.P. ce nouveau 
film, dont il sera à la fois l'auteur, l'un des 
principaux interprètes et le metteur en 
scène. Le scénario fera revivre l'histoire 
de la célèbre cantatrice qui vécut de 1808 à 
183S; de nombreux personnages connus de 
cette époque brillante figureront auprès 
d'elle. L'interprétation, qui ne compte pas 
moins de cinquante artistes, comprendra 
Geori Boué, de l'Opéra, dans le rôle de la 
Malibran, Geneviève Guitry, Jean Debucourt, 
Jacques Jansen, Suzy Prim, Jean Weber et 
Jacques Varennes. Les prises de vues auront 
lieu aux studios François-Icr dans un ave-
nir très prochain. 

Christian-Jaque va tourner 
un iilm avec Simone Renan! 

Le 9 août prochain, Christian-Jaque doit 
donner le premier tour de manivelle d'un 
film des Productions Roger Richebé dont 
le titre n'est pas encore fixé. Il s'agit d'un 
scénario de Pierre Mac Orlan dont l'adap-
tation et le dialogue ont été écrits par 
Marc-Gilbert Sauvajeon l'action se déroule 
dans un train et dans un grand port de 
six heures du soir à minuit. 

C'est Simone Renant — en privé 
Mme Christian-Jaque — qui sera la vedette 
de ce film, le premier réalisé en France 
par Christian-Jaque depuis une année puis-
que c'est en mai 1942 que celui-ci partit 
tourner Carmen à Rome d'où il n'est ren-
tré que voici quelques -jours. 

Yvonne Printemps 
et Pierre Fresnay dans 

« Je suis avec toi » 
Henri Decoin doit commencer, au début 

de juillet, la réalisation de cette produc-
tion Pathé dont les principaux interprètes 
seront Yvonne Printemps et Pierre Fres-
nay. Le scénario de ce film, écrit par Crom-
melynck, sera adapté par Marcel Rivet en 
collaboration avec l'auteur. 

• Marc Allégret prépare activement la 
réalisation de Les Petites du Quai aux 
Fleurs scénario de Marcel Achard qui sera 
tourné à Nice pour la C. I. M. E. P. 
Pour ce film, Marc Allégret se propose de 
faire paraître des jeunes filles dont le nom 
est inconnu au public du cinéma. Au milieu 
de toute cette jeunesse, André Lefaur fera 
figure de quelque « Sylvestre Bonnard ». 

Film BIFUR 3 
LES CREANCIERS 

du film « BIFUR 3 » 
sont priés de se faire connaître 

soit à M' BEISSIERES, 
19, rue Jean-Jacques-Rousseau, Paris-I" 

soit à M' RALHYANE, 
178, fg Saint-Honoré, Paris-8" 

POUR CDMNuNICATlOH POUVANT LES INTÉRESSER 

STUDIOS 
BILLANCOURT 

LAURA (Continental). Jléal.: Georges CIou-
zot. Int.: Pierre Fresnay, Gin. Leclerc, 
Micheline Francey, Larquey, B. Lancret. 
Commencé le 10 mai 1943. 

VAL D'ENFER (Continental). [Real.: 
Maurice Tourneur. Int.: Ginette Leclerc, 
Gabriel Gabrio, Delmont. Commencé le 
10 juin 1943. 

BUTTES-CHAUMONT 
BONSOIR MESDAMES, BONSOIR MES 

SIEURS (Synops). Réal. .- Roland Tua!. 
Int.: François Périer, Jacques Jansen, 
Gaby Sylvia. Commencé le 10 mai 1943. 

PATHE-JO IN VILLE 
LE CIEL EST A VOUS (Raoul Ploquin). 

lleal.: Jean Grémillon. Int.: Charles Va-
nel, Madeleine Renaud. Commencé le 
31 mai 1943. 

PATHE-F RANCŒUR 
TORNAVARA (Nova-Films). Itèal.: Jean 

Dreville. Int.: Pierre Renoir, Jean Che-
™er, Mila Parély. Commencé le 13 avril 

SAINT-MAURICE-CAUMONT 
LE COLONEL CHABERT (C. C. F. C.). 

Ttéal.: René le Hénaff. Int., Raimu, Marie 
Bell, A. Clariond. Commencé le 28 avril 
1943. 

NICE 
LE MORT NE REÇOIT PLUS (C.I.M.E.P.). 

Réal.: Jean Tarride. Int.: Jules Berry, 
Jacqueline Gautier. Commencé le 10 mai 
1943. 

LES MYSTERES DE PARIS (Discina). 
Réal.: Jacques de Baroncelli, Int.: Mar-
cel Herrand, Yolande Laffond, A. Ro-
gnault. Commencé le 5 mai 1943. 

BEATRICE DEVANT LE DESIR (C.I.M. 
E.P.). Itéal.: Jean de Marguenat. Int.: 
F. Ledoux, Gisèle Pascal, P. Mingand. 
Commencé Je 7 juin 1943. 

EXTERIEURS 

ANNECY 
L'ETERNEL RETOUR (Discina). Réal.: 

Jean Delannoy. Int.: Madeleine Sologne. 
Jean Marais, Jean Murât. Commencé le 
15 mars 1943. 

SERVICE DE NUIT (Francinex). Réal: 
Jean Faurez. Int. : Gaby Morlay, Jacques 
Dumesnil, Vivi Joy. Commencé le 
8 mai 1943. 

ARCACHON 
CEUX DU RIVAGE (ex . Vent du No-

rois «) (Critérium). Réal.: Jacques Séve-
rac. Int.: Blanchette Brunoy, Line Noro, 
Aimé Clariond. Commencé le 12 mai 1943. 

CHAMONIX 
PREMIER DE CORDEE (Pathé). Réal: 

Louis Daquin. Int.: Roger Pigot. Com-
mencé le 15 juin 1943. 

LAIGLE 
GRAINE AU VENT (Lux). Réal: Maurice 

Gleize. Int.: Carlettina, Lise Delamare. 
Commencé le 22 mars 1943. 

SARLAT 
VAUTRIN (S. N. E. G.). Réal : Pierre 

Billon. Int.: Michel Simon, Georges Mar-
chai, Madeleine Sologne. Commencé le 
14 juin 1943. 

SIORAC-EN-PERIGORD 
JEANNOU (S. M. F. G.). Réal: Léon Poi-

rier. Int. : Michèle Alfa, Roger Duchesne, 
S. Fabre. Commencé le 28 avril 1943. 

JEAN FAUREZ TOURNE PRES D'AN-
NECY LES EXTERIEURS DE (( SER-
VICE DE NUIT » 
Après avoir terminé aux studios Photo-

sonor les intérieurs de la production Fran-
cinex Service de Nuit, Jean Faurez et sa 
troupe sont partis pour la petite bourgade 
de Thones, aux environs d'Annecy. C'est 
là que Jean Faurez a installé son quartier 
général afin de réaliser dans l'ambiance 
désirable et parmi les grandioses sites al-
pestres les extérieurs de ce film dont l'ac-
tion se déroule dans le cadre d'une petite 
station climatique de Savoie. 
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Un grand gala à Beaune au profit 
des Prisonniers 

Dijon. Le 27 mai, a eu lieu, au 
Rex de Beaune, une grande soirée 
de gala au profit des prisonniers, 
au cours de laquelle fut projeté 
pour la première fois le film do-
cumentaire réalisé par René Her-
vouin au cours de l'année 1942 à 
Beaune, Nuits-Saint-Georçes, No-
lay, Aloxe, Corton, intitule : Beau-
ne capitale du Bourgogne. 

A cette occasion, M. Rondot, di-
recteur du Rex. avait mis sur pied 
un spectacle de choix, en collabo-
ration avec M. Paulvé, Directeur 
Général de « Discina », et M. René 
Hervouin, réalisateur du film. 

Plusieurs artistes de l'Opéra 
avaient prêté leur concours : Mlle 
Lycette Darsonval, première dan-

seuse étoile de l'Opéra, et M. Serge 
Peretti, premier danseur étoile de 
l'Opéra, interprétèrent La Belle au 
Bois Dormant, accompagnés au 
piano par M. Maurice Faure, Chef 
de Chant à l'Opéra, puis M. Paul 
Cabanel, première basse de l'Opé-
ra, se fit entendre dans des extraits 
de Thaïs et Faust. 

Au cours de la soirée un poème 
de M. René Hervouin : L Hôtel 
Dieu, fut dit par l'acteur beau-
nois bien connu, M. Pierre Bline. 

Enfin, une vente aux enchères, 
dirigée par M. Hervouin, rapporta 
plus de 40.000 francs venant s'ajou-
ter aux 112.000 francs de recettes 
de la soirée. 

11. Haffin. 

L'exploitation à 
Toulouse 

• Les derniers succès d'exploitation à Tou-
louse ont été Picpus (Variétés) qui a tota-
lisé en 2 semaines: 529.209 fr. La Bonne 
Etoile (Plaza), 506.594 fr. en 2 semaines. 
Les Ailes Blanches (Trianon - Palace), 
487.146 1r„ en 2 semaines Le Mariage de 
Chiffon (Variétés), 553.598 fr. en 2 semaines. 
Le Camion Blanc, 256.884 fr. en 1 semaine, 
au Trianon-Palace, et Dernier Atout, 
258.782 fr. en 1 semaine de reprise, au 
Plaza. 

• C'est devant de nombreux exploitants 
de Toulouse et la région, qu'ont été pré-
sentés le mardi 25 mai 1943, au Cinéac, les 
deux nouveaux films distribués par la So-
ciété Eclair-Journal : Le Mistral et Marie-
Martine. 

A la suite de ces avant-premières, une ré-
ception organisée par M. Julian, directeur 
de l'Agence Eclair-Journal, réunit les jour-
nalistes et les exploitants présents à ces 
séances. 

« Une Section des Œuvres Sociales du 
C.O.I.C, vient d'être créée à Toulouse, avec 
ses colonies de vacances, ses Secours aux 
jeunes mères et constitue une intéressante 
manifestation d'entraide dans la grande fa-
mille du spectacle. 

• (t France-Distribution », qui vient d'ins-
taller ses bureaux: 17, rue Latérale-Ray-
mond-IV, nous annonce son programme de 
distribution pour la prochaine saison. Il 
comprendra en plus de la réédition du lilm 
de Jean Gabin: Le Jour se lève, deux pro-
ductions « Minerva »: L'Homme gui vendit 
son âme au Diable et Goupi-Mains Ronges, 
ainsi que la première production de film 
Raoul Ploquin : Le Ciel est à vous, avec 
Charles Vanel et Madeleine Renaud, actuel-
lement en cours de réalisation. 

L'Agence « France-Distribution » (Charles 
Palmade, gérant) est dirigée à Toulouse par 
M. Robert Treilles. 

Tt. Bruguière. 

Le Grand Prix de l'affiche 
décerné à Jean Colin 

Sous la présidence de son Président Fon-
dateur, M. Courchinoux, l'Académie de 
l'Affiche vient de se réunir à la Maison de 
Publicité, et, pour la deuxième fois, a pro-
cédé à l'attribution de son prix annuel. 

Les concurrents étaient nombreux et les 
affiches envoyées concernaient les indus-
tries les plus diverses. 

Ce fut un succès pour le cinéma puisque 
au premier tour par 8 voix sur 12 votants 
le Grand Prix fut attribué à l'excellent 
dessinateur et décorateur M. Jean Colin, 
pour son affiche, réalisée à l'occasion de 
la reprise en exclusivité, au Cinéma des 
Champs-Elysées, de L'Appel du Silence, le 
film de Léon Poirier, distribué par Regina-
Distribution. 

MARIE-MARTINE " 
a tenu l'affiche 

six semaines au 
Paramount 

(Photo Eclair-Journal.) 

Le film d'Albert Valentin, Marie-Martine, 
de la production Eclair-Journal, dont la 
presse a unanimement souligné l'excellente 
qualité, connaît une très belle exclusivité 
au « Paramount ». Et devant le succès sans 
cesse croissant de ce film, la Direction a 
décidé de garder Marie-Martine à l'affiche 
une sixième et dernière semaine. 

M. Saunier 
est nommé délégué 

des exploitants 
pour les Alpes 

Marseille. — M. André Saunier 
vient d'être officiellement désigné 
par le Comité Directeur du C.O.I.C. 
comme délégué des exploitants au-
près du Centre de Marseille poul-
ies départements des Hautes et Bas-
ses-Alpes. 

• Appelé à de nouvelles fonctions, 
M. Pierre AUBRY a, d'un commun ac-
cord avec les gérants du Comptoir Gé-
néral du Format Réduit, résilié ses fonc-
tions de directeur-fondé de pouvoirs de 
cette société à la date du 30 juin 1943. 

Les dirigeants de l'A.C E. et du C.C. 
F.R. ont adressé à M. Aubry leurs vifs 
remerciements pour les efforts qu'il a 
accomplis en faveur du Cinéma de for-
mat réduit. 

• C'est par erreur qu'il a été annoncé, 
dans le précédent numéro du « Film », 
au sujet de la présentation corporative 
de La Ville Dorée à Nancy, que ce film 
passerait vraisemblablement au « Majes-
tic ». Cette information était tout à fait 
prématurée puisque la Société A. C. E. 
n'a encore effectué, à Nancy, aucune 
location de La Ville Dorée. Dès que 
nous saurons dans quelle salle la grande 
production en couleurs de la U. F. A. 
sortira en exclusivité à Nancy, nous en 
aviserons immédiatement nos lecteurs. 

6 nouvelles salles 
à Nîmes 

.Vîmes — Deux nouveaux cinémas 
sont prêts à ouvrir leurs portes au pu-
blic. Le premier c'est l'Eden, salle de 
700 places, appartenant à M. Bonche, et 
située sur l'emplacement de l'ancien 
Eden, music-hall qui connut jadis la 
faveur des Nîmois. Elle a été légèrement 
modifiée mais a conservé ses colonnades 
qui réduisent le nombre des places. 
L'Eden sera probablement une salle de 
première vision et passera notamment 
les productions de l'A. C. E. et de Tobis. 

Le Studio, situé dans le prolongement 
même de l'Eden, salle de 175 places en-
viron, fait du permanent intégral et ap-
partient également à M. Bonche. 

L'autre salle, qui est à quelques jours 
de l'ouverture, est le Lux, le nouveau ci-
néma de M. Pezet, installé dans une 
des dépendances du garage Mathieu, 
derrière l'Hôtel du Luxembourg. Ce ci-
néma, de 500 places environ, se présente 
comme une grande pièce de plain-pied 
et voûtée, dont le sol est légèrement in-
cliné jusqu'à l'écran. II fera certaine-
ment du permanent et passera les secon-
des visions du Majes tic, données jadis 
à l'Odéon, salle qui est passée entre les 
mains de M. Guîgnîer, de Montpellier. 
Le Lux est équipé par Klang-Fi'.m. 

Puisque nous en sommes aux nouvelles 
salles, disons que l'A. B. C. de M. Moy-
ne, réplique à ses cinémas permanents 
de Montpellier et de Grenoble, se cons-
truit rue Colbert, mais il s'agit surtout 
en ce moment d'un immeuble de plu-
sieurs étages, la salle proprement dite 
n'étant pas encore sortie du cabinet de 
l'architecte. 

On travaille aussi d'arrache-pied dans 
l'immeuble Pradier, square de la Cou-
ronne, à la construction d'une salle de 
4 à 500 places destinée sans doute au per-
manent. M. Félix Gamorre, qui était 
propriétaire de ce fonds, vient de le 
vendre à la société Corona. 

Disons enfin que MM. Pezet, qui vien-
nent de fonder une société sous le nom 
de <r Cité du Spectacle », ont toujours 
l'intention de construire un Palace dans 
l'immeuble dont ils sont propriétaires 
et où ils vont ouvrir le Lux, mais cette 
salle ne pourra sans doute voir le jour 
qu'après la guerre, en raison des diffi-
cultés actuelles. En tout cas, Nîmes aura 
ai: inoins six nouveaux cinémas sur onze. 
C'est sans doute un record dans la pé-
riode actuelle. 

E.-L. Fouquet. 

PRESENTATION DE « L'AUBERGE DE 
L'ABIME » A TARASCON-SUR-AR1EGE. 

Perpignan. — Le 27 mai, a été présenté 
à Tarascon-sur-Ariège, L'Auberge de l'Abî-
me, film tourné dans les grottes qui avoi-
sinent ce pays. La séance, qui avait lieu 
au bénéfice de l'œuvre du « Colis au Pri-
sonnier », a rapporté 21.000 francs 

Jean Fovez. 
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CESSIONS DE SALLES 
Rex à Antibes, fds acquis par M. Giac-

cardi (biens juifs) (22-5-43). 
S. d. F. à Dugny (Seine), fonds v. par 

Mme Novello à Mlle Seltz (22-5-43). 
Casino de La Garenne (Seine), fds et 

matériel v. p MM. Lacour et Gahide et 
Mlle Wendling à Sté A. R. L. Casino de 
La Garenne (29-5-43). 

Bétheniville et Pont-Faverger (Marne), fds 
v. p. M. Laoué à M. Raymond (26-5-43). 

Rognac (B.-du-R.), fds ». p. M. David à 
MM. Ode (22-5-43). 

AUTORISATIONS D'EXPLOITER 

Chantelle (Allier), M. Joseph Botta (16-
5-43). 

Saônc-et-Loire, tournée 16 mm., M. Désiré 
Clément (12-5-43). 

Baignes-Sainte-Radegonde (Charente), 
Mme Marteau, de Chevanceaux (Char.-Mar.) 
(12-4-43). 

Avord (Cher), M. Reboux, de Bourges 
(11-5-43). 

Puy-de-Dôme, tournée, M. Biat (17-5-43). 
Annonay, 35 mm., M Bouche, de Saint-

Etienne (6-4-43). 
Bédenac (Ch.-Mar.), M. Delage (5-5-43). 
Entraigues, 16 mm., M. Dondy (15-5-43). 
Indre-et-Loire, tournée, M. Duchesne (15-

5-43). 
Etel (Morb.), M. Dufeix (19-2-43). 
Clion (Indre), M. Guy (14-4-43). 
Puy-de-Dôme, tournée, M. Peut, de Cler-

mont-Ferrand (15-5-43). 
Puy-de-Dôme, tournée, M. Coudret, de 

Chauriat (10-5-43). 
Cellcs-sur-Durolle (P.-de-D.), Patronage 

(10-5-43). 
Dordogne, tournée 16 mm., M. Nicouleaud, 

de Solignao (19-5-43). 
Dordogne, tournée, M. Godard, de Non-

tron (8-5-43). 

■ La Société France - Productions nous 
informe que Madeleine Sologne, qui tourne 
actuellement à Nice, dans L'Eternel Retour, 
de Jean Delannoy, ne pouvant se libérer 
avant le 15 juin, a dû renoncer à inter-
préter son rôle prévu dans La. Cavalcade 
des Heures, dont Yvan Noë vient de ter-
miner la réalisation. 

PROGRAMMES DES SALLES D'EXCLUSIVITÉ DANS LES CENTRES RÉGIONAUX 
PARIS 

(La date qui suit le titre du film est 
celle de première représentation). 
Aubert-Palace: Le Baron Fantôme (16 

juin). 
Balzac: Retour de flamme (26 mai). 
Biarritz: La Main du Diable (21 avril). 
Caméo: Tabou (2' vision) (16 juin). 
César: Brama (reprise) (16 juin). 
Champs-Elysées: 11" programme Arts-

Sciences-Voyages (5 juin). 
Cinémonde-Opéra : Une vie de chien 

(23 juin). 
Colisée: Le Baron Fantôme (16 juin). 
Elysées-Cinéma: Mademoiselle Béatrice 

(19 mai). 
Ermitage: Lumière d'été (26 mai). 
Helder: Le Chant de l'Exilé (21 avril). 
Impérial: Lumière d'été (26 mai). 
Le Français: La Ville Dorée (2" vision) 

(26 mai). 
Lord Byron: Capitaine Tempête (9 juin). 
Madeleine : Le Capitaine Fracasse 

(19 juin). 
Marivaux-Marbenf : Monsieur des Lour-

dines (9 juin). 
Max Linder: Fou d'amour (16 juin). 
Normandie: 25 Ans de Bonheur (25 mai). 

Prochainement: Rembrandt. 
Olympia: Tragédie au cirque (9 juin). 

Prochainement: Malaria. 
Paramount: Marieiil/arfmc (12 mai)» 

Le 23 juin: Les Anges du Péché. 
Portiques: Phares dans le brouillard 

(16 juin). 
Radio-Cité-Opéra: Andorra (23 décemb.). 
Triomphe: Le Chant de l'Exilé (21 avril). 

Le 23 juin: Une vie de chien. 

BORDEAUX 
2 AU 8 JUIN 1943 

Apollo: La Main du Diable (2° semaine). 
Capitole: Tragédie au Cirque. 
Olympia: Mademoiselle Béatrice. 

9 AU 15 JUIN 1943 
Apollo: La Main du Diable (3» semaine). 
Capitole: Tragédie au Cirque (2» sem.). 
Olympia: La Couronne de Fer. 

LILLE 
4 AU 10 JUIN 1943 

Caméo: Pontcarral. 
Cinéac: Monsieur la Souris (2° semaine). 
Familia: L'Homme qui joue avec le jeu. 
Rexy: La Main du Diable. 

11 AU 17 JUIN 1943 
Caméo: Pontcarral (2* semaine). 
Cinéac: Le Drapeau Jaune. 
Familia: Les Petits Riens. 
Rexy: La Main du Diable (2- semaine). 

LYON 
26 MAI AU 1" JUIN 1943 

Modern-39: L'Auberge de l'Abîme (6" se-
maine). 

Pathé: Goupi-Mains Rouges. 
Scala: Faux coupables. 
Tivoli-Majestic: Alerte aux Blancs. 

2 AU 8 JUIN 1943 
Normandy: Rivalités (Concert au ïy-

rol). 
Pathé: Gonpi - Mains Rouges (2" se-

maine). 
Scala: Forte Tête. 
Tivoli-Majestic: Forte Tête. 

9 AU 15 JUIN 1943 
Modem 39: Nous les Gosses (Reprise). 
Pathé: Pontcarral (Reprise). 
Scala: Picpus (2° semaine). 
Tivoli-Majestic: Forte Tête (2- semaine). 

MARSEILLE 
2 AU 8 JUIN 1943 

Capitole : Réquisitionné. 
Majestic-Studio : La Duchesse de Lan-

geais (reprise). 
Odéon: Spectacle sur scène. 
Pathé-Rex: Mademoiselle Swing. 
Rialto: Le Roman de Daniela Gorcmkin. 

NANCY 
2 AU 8 JUIN 1943 

Eden: Antoine, le Magnifique. 
Majestic: Sérénade du Souvenir. 
Pathé: L'Honorable Catherine. 

9 AU 15 JUIN 1943 
Eden: L'Assassin a peur la nuit. 
Majestic: Les Ailes Blanches. 
Pathé: Le Chant de l'Exilé. 

NICE 
2 AU 8 JUIN 1943 

Escurial-Excelsior : Lumière d'Eté. 
Mondial: Les. affaires sont les affaires. 
Paris-Forum : Valse triomphale. 
Rialto-Casino: Gueule d'Amour (reprise). 

TOULOUSE 
2 AU 8 JUIN 1943 

Plaza: A vos ordres, Madame. 
Trianon: Mademoiselle Béatrice. 
Variétés: Traqués dans la Jungle. 

9 AU 15 JUIN 1943 
Plaza: L'Enfer de la Forêt Vierge. 
Trianon: Lettres d'Amour. 
Variétés: Son Fils. 

VICHY 
2 AU 8 JUIN 1943 

Lux: Le Messager (reprise). 
Paris: Les Ailes Blanches. 
Royal: Secrets. 
Tivoli: Défense d'aimer. 
Vichy-Ciné: Les affaires sont les af-

faires. 
9 AU 15 JUIN 1943 

Lux: Le Loup des Malveneur. 
Paris: Les Ailes Blanches (2e semaine). 
Royal: Secrets (2e semaine). 
Tivoli: Belle Etoile (reprise). 
Vichy-Ciné: La Comédie du Bonheur 

( reprise). 

ECLRIR 
JOURNAL 

1 Tum&jetotsan 
ET SES BUREAUX, 

TÉLÉPHONE BALZAC 58-97 et la SUITE 
O 3QJ 

RLE 
FRANÇOIS I 

ECLRIR 
JOURNAL 

£ agence êeluhis'wte 
TÉLÉPHONE BALZAC 58-95, et la SUITE 

19 juin 1943 Le Film il 

TECHNIQUE 
& MATÉRIEL 

SUPPLEMENT AU N° 67 
DU « FILM » 

19 JUIN 1943 5 fr. 
Abonnement annuel spécial 

aux numéros de 
TECHNIQUE ET MATERIEL. 

France et Colonies 25 fr. 
Union postale 40 fr 
Autres Pays 50 fr. 

LA PROJECTION DES FILMS EN COULEURS 
EST AVANT TOUT UNE QUESTION DE SOINS 

par JEAN VIVIÉ, Chef du Service du Contrôle Technique du C. O. I. C. 

La projection des films en cou-
leurs s'effectue en principe sans ap-
porter aucune modification aux 
équipements de projection sonore 
existants. Cependant de légères dif-
férences existent comparativement 
au film sonore en noir et blanc en 
ce qui concerne d'une part la trans-
parence du film et d'autre part la 
nécessité de reproduire correctement 
les couleurs des images. 

En conséquence, la projection des 
films en couleurs demande un manie-
ment plus attentif et des soins plus 
diligents que la projection normale. 
On peut résumer ainsi qu'il suit les 
exigences de la projection des films 
en couleurs : 

a) Projection de l'image: la qua-
lité et l'intensité de la lumière de 
projection sont deux facteurs pri-
mordiaux ; on sait en effet que l'on 
modifie la couleur d'un objet si au 
lieu de l'examiner à la lumière 
blanche (lumière du jour) on l'éclai-
re avec une lumière présentant une 
dominante colorée quelconque. En 
principe, la projection des films en 
couleurs exige donc l'emploi de lam-
pes à arc à haute intensité utilisant 
l'effet Beck et qui seules émettent 
une lumière se rapprochant de la 
lumière blanche; rappelons que les 
lampes à arc à haute intensité fonc-
tionnent avec des charbons cuivrés 
à mèche sous une tension de 30 à 
35 volts. L'intensité du courant 
d'arc ne peut être inférieure à 40 
ampères. 

Il ne suffit pas d'utiliser une lu-
mière blanche, il faut encore que 
cette lumière présente une intensité 
suffisante de façon que la bril-
lance de l'écran atteigne le chiffre 
optimum de 120 apostilb et ne puisse 
être inférieur à 100 apostilb : avec 
un écran blanc mat fraîchement en-
duit, le coefficient réflecteur atteint 
80 %, en sorte que le niveau de 
brillance de 120 apostilb correspond 
à un éclairement de 120x100/80 = 
150 lux. En fait, le coefficient de ré-
flexion des écrans tombe souvent 
aux environs de 70 %, si bien qu'il 
est préférable de tabler sur un 
éclairement d'environ 175 lux. En 
aucun cas on ne devra entreprendre 
la projection d'un film en couleurs 
avec un projecteur qui n'assure pas 
un éclairement minimum de 120 lux 
sur l'écran (sauf cas spécial d'un 
écran givré ou perlé). De même 
qu'en ce qui concerne la couleur de 
la lumière de projection, l'écran de-

Le film en couleurs LA VILLE DORÉE a été présenté dans de nom-
breuses villes, à Vichy, Marseille, Lyon, Toulouse, Lille, Nantes Nancv 
et Dijon. 

C'est avec plaisir que nous avons constaté que, partout, la projection 
s'est effectuée dans d'excellentes conditions. 

Partout les directeurs ont eu soin de procéder au nettoyage de leurs 
écrans et des miroirs et de veiller au réglage optique des appareils de 
projection. 

Nous avons constaté que la bonne projection du film en couleurs 
était beaucoup plus une question de soins qu'une question d'ampérage. 

LA VILLE DORÉE a été projetée aussi bien avec 50 ampères qu'avec 
80, la propreté donnant un gain substantiel de pouvoir de réflexion de 
l'écran. 

La question des charbons est évidemment primordiale, et nous con-
seillons aux exploitants de réserver pour les films en couleurs les char-
bons cuivrés (Siemens) donnant d'excellents résultats. 

Ces remarques nous ont été confirmées par M. Gelé, ingénieur de 
Western Electric, qui, de son propre chef, a tenu à assister et à diriger 
les projections faites dans des conditions particulièrement brillantes, à 
« l'Eden » de Nancy, et au « Paris » et au cinéma « Le Grangier », 
à Dijon. 

Pour donner de plus amples renseignements d'ordre pratique aux 
Directeurs des salles, nous publions ci-dessous un intéressant article de 
M. Jean Vivié, Chef du Service du Contrôle Technique du C.O.I.C. 

Le film en couleurs mérite toute notre attention puisque, au cours 
de la saison 1343-1944, l'exploitation française disposera de six films en 
couleurs mis en distribution par l'A.CE. et la Tobis. 

vra être parfaitement blanc et non 
jauni comme cela se présente fré-
quemment. 

b) Reproduction du son : afin 
d'obtenir une reproduction sonore 
de qualité analogue à celle des films 
en noir et blanc, il a été nécessaire 
de conserver l'image argentique sur 
la piste sonore des copies en cou-
leurs. Si la densité des noirs est 
ainsi conservée, par contre la trans-
parence des parties claires ne peut 
être aussi élevée que dans le film 
ordinaire": Il en résulte donc que le 
niveau de reproduction sonore se 
trouve inférieur d'environ 3 à 5 dé-
cibels en raison du plus faible inter-
valle de transparence ; ou note éga-
lement un très léger accroissement 
du bruit de fond. 

RECOMMANDATIONS 
CONCERNANT 

L'EQUIPEMENT 
DE PROJECTION 

Le respect des spécifications énon-
cées ci-dessus conduirait à des exi-
gences qui peuvent sur certains 
points être incompatibles avec les 
conditions présentes de l'exploita-

tion, notamment en raison des res-
trictions d'électricité et du manque 
de certaines pièces et de certains 
produits. Les exploitants doivent 
cependant être persuadés qu'un pro-
grès sensible peut presque toujours 
être acquis vers un meilleur rende-
ment de leurs équipements; c'est 
ainsi que l'on peut formuler ci-des-
sous quelques recommandations qui 
devront être suivies dans toute la 
mesure du possible : 

1° Un nettoyage, voire un nouvel 
enduit de l'écran s'impose dans la 
plupart des cas. Le gain ainsi ac-
quis sur le pouvoir réfléchissant de 
l'écran et sur sa blancheur est des 
plus substantiels, et c'est pourquoi 
ce nettoyage ou cet enduit consti-
tue la mesure primordiale qui doit 
être entreprise avant toute autre 
(dans l'impossibilité actuelle d'en-
visager une augmentation du régime 
des lampes à arc). 

2° Il sera bon de prévoir l'utili-
sation dans les lanternes de miroirs 
neufs qui seront exclusivement uti-
lisés pour ces projections de films 
en couleurs. 

3° Le réglage optique des appa-
reils devra être particulièrement 

soigné; le centrage des miroirs et 
la position des charbons seront mi-
nutieusement ajustés, de façon à 
concentrer la plus grande quantité 
possible de lumière sur la fenêtre 
du projecteur. 

4° Toutes les surfaces de verre 
devront être l'objet d'un nettoyage 
très soigné, en évitant toute rayure 
ou tout dépolissage. Cette recom-
mandation vaut pour les vitres des 
fenêtres de projecteurs, pour les len-
tilles des objectifs, pour les glaces 
des cuves à eau, et, éventuellement, 
pour les condenseurs de certains 
types de lanternes. 

5° Dans le cas où l'exploitant est 
encore en possession d'un stock de 
charbons cuivrés, il aura intérêt à 
en réserver l'emploi pour la projec-
tion des films en couleurs. La lu-
mière légèrement jaune donnée par 
les charbons ordinaires affectera de 
façon moins sensible la projection 
des films en noir et blanc, alcrs 
qu'elle risquerait de fausser le rendu 
des couleurs. 

5° Les lumières parasites sont 
dé'à d'un effet désagréable lors de 
la projection des films ordinaires. 
Elles sont totalement inadmissible., 
dans le cas de la projection des 
films en couleurs. En dehors de:; 
éclairages parasites accidentels cau-
sés par des ouvertures de portes ou 
de fenêtres et qui sont à proscrire 
totalement, la lumière parasite per-
manente due aux fenêtres de cabine 
et à l'éclairage do sécurité ne doit 
pas dépasser 2 à 5 % de l'éclaire-
ment de projection sur l'écran. 

7° Le réglage du lecteur sonore 
ainsi que son état de propreté doi-
vent être l'objet d'une attention 
particulière. En outre, les lampes 
excitatrices utilisées doivent être 
exemptes de tout noircissement de 
i' ampoule. 

8> Le réglage des faders doit être 
poussé d'environ 1 à 2 plots afin 
de compenser la baisse du volume 
soncre. 

SOINS A APPORTER 
AUX COPIES 

EN COULEURS 
Les copies en couleurs sont un 

peu plus fragiles que les copies en 
noir et blanc et doivent donc être 
manipulées avec la plus grande at-
tention. Le support du film Agfa-
color est du type <t non flam » et 

FILMINTER 
présente : 

UNE BELLE RÉUSSITE 
LE FAUTEUIL R0BUR 

15.000 en service dans les principales villes du Midi 

FILMINTER 
53, rue Sénac 

T. Lycée 57-84 

MARSEILLE 
44, rue Gambetfa 

T. 254-28 

TOULOUSE 
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SOCIÉTÉ MAROCAINE DE CONSTRUCTIONS MÉCANIQUES S. A. 
R. C. 284-41 1 B. 39, rue de Berri, PARIS-8B 

vous présente DEUX NOUVEAUTÉS 

ELY. 61-19 

SON 

SUPERECRAN 
TRANSONORE EN TISSU DE SOIE DE VERRE 

EXTRA LUMINEUX 
incombustible imputrescible 

entretien facile 

Indiquer dimensions cadre et image. 

Livraison : 4 semaines. 

SES 

TISSUS ACOUSTIQUES ET DECORATIFS 
EN SOIE DE VERRE 

Incombustibles et agréés par le R' de Sécurité. 
Teintes au choix. 

Montage par cloutage sur cadrage bois, réservant 
un vide d'air entre mur et tissu décoré. 

ECONOMIE 

NI POINTS NI BONS MATIÈRES 

GAIN DE TEMPS FINITION ET PEINTURE 

Etudes et devis sur demande. 

"ACTUAL" 
Se perfectionne d'année en année 

Noire service d'entretien 
vous fera bénéficier de 
ces perfectionnements 

Demander tous renseignements 
directement aux Etablissements 

/Â.CIHlAWyiNI 
CONSTRUCTEUR, SOCIÉTÉ A. R. L. AU CAPITAL DE 800.000 FRANCS 

181 bis, ROUTE DE CHATILLOM, MONTROUGE (Seine) 

IKON 

LA LONGUE DUREE 
des projecteurs ERNEMANN est un fait bien 
connu. Nombre d'appareils sont encore en 

service après 15, 20 années et plus. 

Cependant, leur usure augmente avec le 
surcroît de fatigues, auquel ils sont soumis 
pendant la guerre. En raison des faibles 
livraisons de matériel neuf, il est nécessaire 
aujourd'hui de maintenir la durée des 

équipements par une 

MANIPULATION CORRECTE 
et DES SOINS MINUTIEUX 

Service d'entretien et de réparations 

Concessionnaires Exclusifs : 

ERNEMANN - FRANCE 
18-20, Faubourg du Temple - PARIS 

Téléphone : OBErkampf 95-64 

i D t 88, avenue Kléber, PARIS. Tel. : KLÉber 96-40 
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s'électrise donc très facilement, en 
attirant énergiquement toutes les 
poussières qui se trouvent à proxi-
mité. Il conviendra donc de net-
toyer très soigneusement les cou-
loirs de projection, les carters et 
les étouffoirs ainsi que les débi-
teurs et les presseurs. Les cadres 
de velours devront être décrassés 
régulièrement avec un dissolvant tel 
que le toluène, le tétrachlorure et 
le trichlorétylène. Tous ces soins 
doivent être apportés après chaque 
passage d'une bobine dans un pro-
jecteur et l'interdiction du grou-
page des bobines qui a été formulée 
doit être d'autant plus strictement 
observée. 

Deux recommandations spéciales 
sont à formuler en ce qui concerne 
le traitement des copies neuves et 
les collures : 

1» Tout traitement des copies 
neuves est à prohiber. La gélatine 
des films en couleurs Agfacolor est 
en effet vernie après traitement et 
de ce fait on ne devra ni huiler ni 
paraffiner les copies. On devra sim-
plement veiller comme d'habitude 
au nettoyage très soigneux des glis-
sières et des patins. 

2° Le. tirage des copies en cou-
leurs sur support acétate « non 
flam » exige des soins particuliers 
dans l'exécution des collures; la 
gélatine devra être grattée sans 
être préalablement mouillée jusqu'à 
décapage total du support ; la colle 
utilisée devra être la colle univer-
selle, à l'exclusion des solutions 
pour films cellulo; enfin, la durée 
du collage devant être au moins 
d'une minute, l'emploi de la presse 
à coller s'impose de façon absolue. 

Le Service du Contrôle Technique 
se tient à la disposition des exploi-
tants pour tout conseil supplémen-
taire concernant la projection des 
films en couleurs. Pour la Région 
parisienne, il pourra sur demande 
vérifier l'état des écrans et l'éclai-
rement donné par les appareils de 
projection; en outre, des bouts d'es-
sai de films en couleurs seront à la 
disposition des exploitants pour vé-
rifier la qualité de leurs équipe-
ments. 

J. VIVIÉ. 

PROJET DE 
NORME FRANÇAISE POUR 

LA SENSITOMÉTRIE 
Nous avons en son temps mis 

les lecteurs au courant du projet 
de norme française concernant la 
sensitomëtrie ; ce projet avait sus-
cité de nombreuses critiques vi-
sant ses conditions d'application; 
cependant le principe en a été re-
connu intéressant et une commis-
sion interministérielle vient d'être 
constituée afin d'examiner quelles 
modifications doivent être appor-
tées au projet initial pour le ren-
dre applicable ; les travaux de la 
commission sont dirigés par 
II. l'ingénieur général Lamothe. 
Le Laboratoire d'Essais du Con-
servatoire National des Arts et Mé-
tiers s'occupe des questions tech-
niques et recevra volontiers toutes 
suggestions des usagers : il a déjà 
réalisé des montages de mesure 
permettant de vérifier certaines 
propriétés caractéristiques des 
énmlsions. 

Nous invitons donc les _ ingé-
nieurs des laboratoires cinémato-
graphiques à soumettre au Labo-
ratoire d'Essais toutes remarques 
sur le plan technique qui leur pa-
raîtront utiles à formuler. 

J. V. 

Prochaine 
démonstration du 

« Simplifilm » 
M. Achille Dufour et M. Henri 

Mahé, inventeurs du Simplifilm, 
terminent actuellement la mise au 
point de leurs appareils aux stu-
dios Gaumont, de Saint-Maurice. 
Nous sommes en mesure d'annon-
cer que MM. les Producteurs, Tech-
niciens et Décorateurs de films se-
ront prochainement conviés à une 
démonstration, au cours de la-
quelle sera projetée la première 
bande réalisée avec le Simplifilm. 

Les dernières semaines de re-
cherches et de mise au point effec-
tuées dans le silence ont été, nous 
dit-on, particulièrement profita-
bles et ont révélé que le Simpli-
film offrait aux réalisateurs de 
filins de surprenantes possibilités. 

Le Simplifilm est couvert par 
le brevet de M. A. Dufour, qui, 
depuis quelques années, travaille en 
outre à la réalisation de documen-
taires, ainsi qu'à l'étude des pro-
blèmes d'optique'cinématographique. 

Avant une prise de vues des Roquevillard, 
le réalisateur Jean Dréville donne un der-
nier conseil à Aimé Clariond. Au premier 
plan : Charles Vanel. Dans le banc des 
accusés : Jean Paqui. 

[Photo Sirius). 

POUVOIR RESOLVANT 
ET GRANULATION 

DES COUCHES POSITIVES 
« Science et Industrie Photogra-

phiques (n° de novembre 1942), donne 
une étude résumée sur cette question 
de la granulation. On peut y lire no-
tamment le fait connu que le tirage 
sur contretypes, quels que soient les 
soins dont on s'entoure, augmentent 
la granulation. Si on prend, comme 
test' d'essais, l'agrandissement maxi-
mum possible, on voit, d'après le ta-
bleau ci-dessous, que la granulation 
abaisse de près de moitié la possi-
bilité de l'agrandissement maximum 
admissible : 

Original 7,5 
Copie 5,5 
Contretype 4,4 
Copie du Contretype 3,9 
11 y a lieu de remarquer que la 

granulation du positif n'agit pas 
lorsque le négatif est fait sur une 
émuïsion à gros grains. La granula-
tion du positif doit être toujours plus 
faible que celle du négatif. 

Les principaux facteurs qui inter-
viennent dans le problème sont : la 
granulation du négatif, celle de 
l'émulsion positive, de la traduction 
de la granulation du négatif par 
l'émulsion positive, du flou à la co-
pie (tireuse), de la pente de la courbe 
de noircissement positive. 

En cinéma, on ne voit pas une, 
mais plusieurs images qui superpo-
sent entre elles la granulation des 
images, il en résulte que le grossis-
sement maximum est supérieur à ce-
lui qu'on obtiendrait avec les mêmes 
images vues eu projection fixe. 

Emulsioh Projection Cinéma 
fixe 

A 0,69 0,77 
Z 0,56 0,67 

Copie A/2 0,44 0,48 
Copie Z/A 0,39 0,39 

C™ WESTINGHOUSE 
OXYMÉTAL-CINÉMA 

REDRESSEURS Cuivre, Oxy-cuivre 
pour ARC DE PROJECTION 

ALIMENTATIONS en Courant filtré 
redressé pour LAMPES PHONIQUES 

CHARGEURS pour batteries accus 
(éclairage de secours) 

P. niEUUONNE AGENT DIRECT 

22, rue Périer - MONTROUGE (Seine) 
ALÉSIA 21-97 

37, avenue George-V 

PARIS 

deux Productions des "Films Orange" 

TROIS VALSES 
et 

PENSION JONAS 

en 

MATERIEL ET ACCESSOIRES POUR CINEMAS 

JE. STE\GEL 
6, boulevard de Strasbourg, PARIS (10e) 

Téléphone : BOTzaris 19-26 Métro : Strasbourg-Saint-Denis 

CHARBONS. — Revendeur officiel des charbons « Lorraine ». 
MIROIRS. — Tous diamètres : sphérlques et elliptiques H. R. L. 

Verre et aluminium « Mir » — Objectifs Extra-lumineux. 
LAMPES d'excitation, de projection, d'éclairage de secours, 

d'amplis, de Tungar. 
CELLULES photoélectriques « Sonorex — Philips — Cetron », etc. 

Numéros de fauteuils - - Tableaux « Prix des Places» — Appareils loués 
Bandes papillons — Cartes de sortie — Loué — Vestiaire 

Feuilles étoilées ponr fond d'affiches - Bandes d'encadrements 
Huile pour protecteurs — Colle tous Films 

Tambours débiteurs et de croix de Malte — Pièces détachées. 
Annonces et publicité sur plaques et films 

Enrouleuses — Bobines— Presses — Sortie — Volets de sécurité Carters 
Disques multicolores pour teinter les titres génériques. 



Kodak " Super-X 
"Kodak" Plus-X 
" Kodak " Super-XX 
Duplicating négative 

et Positive 
Positive pour tirage 
Films 1.357 et 1.358 
pour enregistr. sonore 

Fabrication Française 

Kodak-Pathé 
SOCIÉTÉ ANONYME FRANÇAISE 
39, Avenue Montaigne et 17, Rue Frânçois-1er 

PARIS (86) — Téléphone : Élysées 88-31 

USINE A VINCENNES 

APPAREILS SONORES 

" UNIVERSEL " 
70, rue de l'Aqueduc, PARIS (Xe) 
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Marque déposée 

1 CENTRALISATION DES GRANDES MARQUES I 
| Matériel neuf disponible : | 

| AMPLIFICATEURS 20 watts modulés. | 
| HAUT-PARLEURS DE SALLE. I 

HAUT-PARLEURS témoins de cabine. 1 
| MICROPHONES à cristal. | 
| LANTERNES avec arcs : | 
1 ZEISS-IKON - BAUER. 1 
| LECTEURS - ÉCRANS - PICK-UP. § 

| Matériel d'occasion révisé 1 
| avec garantie : I 
| PROJECTEURS 16 m/m. et 35 m m. 1 
| GROUPE CONVERTISSEURS pour arcs. | 
| LECTEURS DIVERS. | 
^Tllllllllllllllllllllllllllllllill llllllllllllllllllllllllllliiiiiiiiiiiiiiiiifiiiiiiiiif imiif ■■■iiiiiiiiiiiiiiiff mi IIII^^ 

FILM 

RADIO 
AMPLIS CORRIGÉS 

POUR CINÉMAS 
MICROPHONES 
PIEZO ÉLECTRIQUES 
ET DYNAMIQUES 610 

5, RUE 

DENIS-POISSON 

19 juin 1943 Le Film tà 

NOUVEAUX FILMS 
MONSIEUR DES LOURDINES 

Drame d'époque-

avec Constant Rémy, Raymond Roulep.u, 
Mila Parély et Claude Génia. 

PATHE CONSORTIUM 109 min. 

Origine: Française. Production: Pathé-Ci-
néma. 
Réal.: Pierre de Hérain. Auteur.: Roman de 
Alphonse de Châteaubriant. Adaptation et 
dialogue: André Obey. Musique: Maurice 
Delannoy. Chef opérât, : Philippe Agostini. 
Décors: Lucien Aguettand. Son : Carrouet. 
Studios ! Pathé-Francceùr. 
interprètes: Constant Rémy, Raymond Rou-
leau, Germaine Dermoz, Mila Parély, Claude 
Génia, Jacques Castelot, Jacques Varennes, 
Jean Debucôurt, Carette, Pierre Jourdan, 
Paul Faivre, Jeanne Fusier-Gir, Robert 
Dhéry, André Carnège, Janine Clairval, Ma-
deleine Suffel, Louis Salon, Camille Gue-
rîni, Bonneval. 
Sortie en exclusivité: Paris, 9 juin, à Ma-
rivaux et au .Marbeuf. 

Cette production de ciasse, à la mise en 
scène soignée, constitue uns très belle il-
lustration cinématographique du roman 
d'Alphonse de Châteaubriant qui obtint le 
Prix Goncou/t en 1911. Bien que l'action 
S3 déroule en 1840, le thème du drame, qui 
est celui de l'attachement à la terre des 
ancêtres, se trouve d'actualité. Le film com-
porta de beaux extérieurs campagnards et 
évoque d'autre part avec goût, dans d'ex-
quis décors de Lucien Aguettand, Iz vie 
brillante du monde parisien sous le règne 
de Louis-Philippe. Puissante et émouvante 
interprétation de Constant Rémy dans le 
rôle de Monsieur des Lourdines. Citons à 
ses côtés, Raymond Rouleau (son fils), 
Claude Génia, jolie et attachante, Mila 
Parély, excellente dans son rôle de demi-
mondaine, Jacques Castelot, élégant et racé 
(Le Prince Stemoff), Paul Faivre (Célestin). 
La partition musicale de Marcel Delannoy 
écrase un peu l'action. 

Dans leur propriété poitevine, vers 1SÎ0, 
M. et Mme des Lourdines (Constant Rémi/ et 
Germaine Dermoz), mènent une existence 
simple, tandis que leur fils Anthime {Ray-
mond Rouleau) se ruine à Paris pour une 
demi-mondaine, Nelly [Mila Parély). L'usu-
rier Muller (Louis Saloit), craignant qu'An-
thime ne puisse lui rembourser les 600.C00 fr. 
qu'il lui a empruntés peu à peu, réclame à 
M. des Lourdines le montant du prêt. Le 
gentilhomme vend à l'insu de sa femme et 
de son fils toutes ses fermes et propriétés 
pour désintéresser le créancier, mais 
Mme des Lourdines, qui souffre d'une ma-
ladie de cœur, en meurt d'émotion. 

Anthiirîe, rappelé au Poitou, voudrait re-
gagner Paris, U faudra que son père lui 
révèle qu'il s'est ruiné pour payer ses folies, 
pour qu'Anthime comprenne l'horreur de 
sa conduite. Faisant retour sur lui-même 
il restera vivre sur la terre de ses ancêtres 
auprès de son père et de l'amie d'enfance 
(Claude Génia) qui l'aimait eh silence et 
qu'il épousera. 

NOS TAILLEURS D'IMAGES* 

Reportage 

C.F.F.D. 20 min. 

Origine : França ise. Prod. : A. A.C. Réal. : 
René Lucot. Ass. Réal.: Marcou. Musique: 
A. Thiriet; orchestre Sté du Conservatoire. 
Dir.: Martinon. Op.: A.-A. Dantan. Mon-
tage: Lucot. Comm. : Lucot et Sonrel. 
Sortie en excl.: Paris, 5 juin 43, au Cinéma 
des Champs-Elysées, « Arts-Sciences-Voya-

ges ». 
Cet intéressant film constitue la « suite » 

du Rodin de Lucot, qui comme on le 
sait obtint le Grand Prix du Documen-
taire. La mort de Rodin en 1917 a fait ap-
paraître un certain nombre de grands scul-
pteurs dont sa gloire estompait l'éclat: tels 
Maillol et Despiau, Drivier, Yencesse, Bel-
mondo, Wlerinck, Niclausse, Cornet, De-
jean, Lamourdedieu, que nous voyons au 
travail, dans leur atelier, devant leur mo-
dèle, avec leur expression vivante d'artistes 
créateurs. Le film explique également, par 
des digressions très brèves et bien conduites, 
les diverses techniques artisanales de la 
statuaire: le trava.il sur la glaise, le mou-
lage en plâtre, la réalisation dans la pierre 
et le marbre, le coulage en bronze. 

Très belle photo de Dantan; excellent 
montage. 

TRAGEDIE DU CIRQUE 
Drame 

(doublé) 

avec Leny Marenbach 
TOBIS 94 min. 

Origine: Allemande. Production: Tobis. 
Réal.: Cari Anton. 
Interprètes: Leny Marenbach, Maly Dels-
chaft,. Paul Hoffmann, Rudolf Prack, Paul 
Kemp, Charlotte Daudert, Marina Rièd 
Sortie en exclusivité: Paris, 9 juin 43, à 
l'Olympia 

Comédie dramatique située dans l'am-
biancj d'un grand cirqua, avec cte beaux 
numéros de fauves et do cavalaria. De la 
variété, du mouvement; deux accidents re-
constitués dans un bon mouvement dra-
matique. L'atmosphère (les scènes princi-
pales ont été tournées au grand et célèbre 
Cirque Sarrazani) est rendue de façon pre-
nante. Un dompteur authentique participe 
à l'action. Lsny Marenbach et Marina Ried, 
très jolies, ont été remarquées déjà dans 
de nombreux films. 

M. Wallner {Paul Hoffmann), directeur 
de cirque, qui a perdu sa femme dans un 
accident, veut écarter sa fille Hélène (Leny 
Marenbach) de ce dangereux métier. Celle-ci 
rencontre un ancien compagnon d'enfance, 
Peter Stoll (Rudolf Prack), devenu domp-
teur. Peter, attaqué par un de ses tigres, 
est blessé ; mais Hélène persiste à vouloir 
l'épouser, et elle quitte son père. Mais après 
un essai, ils se séparent. En Amérique du 
Sud, Peter monte un numéro avec Bianca 
(Marina Ried); toutefois à peine rentré en 
Europe, c'est vers le souvenir d'Hélène qu'il 
revient. Mais il est décidé à. l'empêcher de 
partager ses dangers. Celle-ci remplace au 
pied levé, dans la cage même, et mêlée aux 
fauves, le partenaire de Peter, et elle triom-
phe ainsi do ses dernières objections. 

HUIS CLOS 
Drame 

(doublé) 

avec Olga Tschechowa et Ivan Petrovitch 

ECLAIR-JOURNAL 90 min. 

Origine: Allemande. Prod.: Euphono-Film. 
Réal.: Paul Wegener. Musique: H. Carstes. 
Interprètes: Olga Tschechowa, Ivan Petro-
vitch, Sabine Peters, Ursula Herkinv, Al-
fred Abel 
Sortie en exclusivité : Paris, 2 juin 43, au 
Max-Linder. 

Drame montrant une mère qui se sacrifie 
devant la justice pour sauver sa fille coupa-
ble d'un crime. Scènes variées. Réveillon 
de la Saint-Sylvestre et bal costumé très 
animé. Enquête policière, pénibles entretiens 
à la prison, audience mouvementée devant 
le tribunal. L'interprétation d'Olga Tsche-
chowa est très pathétique; photos un peu 
dures. 

Brigitte (Olga Tschechov:a), mariée depuis 
vingt ans avec le banquier Sparrenberg (Al-
fred Abcï), a été compromise dans sa jeu-
nesse par un aventurier qui reparaît brus-
quement sous le nom de baron Gaffris (Yvan 
Petrovitch). Sous menaces de chantage, il 
veut qu'elle l'aide à escroquer une grosse 
somme à la banque de son mari. La malheu-
reuse se débat dans ce conflit dangereux dont 
elle voudrait tenir sa fille, Ina (Sabine Pe-
ters), à l'écart. Le baron est tué, Brigitte 
s'accuse du meurtre, .mais au cours de l'au-
dience, elle sera innocentée et le vrai cou-
pable sera mis hors cause. 

TOURNOIS REGIONAUX 

Documentaire. 
G. F. F. D. 15 min. 

Origine: Française. Prod.: Ciné-Reportages. 
Réal.: Hervé Missir. Pr. de vues: Barrois. 
Musique: Van Hoorebeke. Sortie: Paris le 
10 mars 43, avec La Sévillane. 

Amusant reportage de championnat de 
France de joutes sétoises entre 90 concur-
rents, et de championnat de France de 
bcules à Marseille, parmi 2.000 .concurrents! 
Les scènes en elles-mêmes ont peu de mou-
vement, mais le montage est habile et le 
commentaire amusant. 

PROJETÉS 
CES VOYOUS D'HOMMES 

Vaudeville sentimental 
(doublé) 

avec Paul Hôrbiger 
TOBIS loi min. 

Origine: Allemande. Production: F. D. F. 
Réal. : Hubert Marischka Auteurs: Geza 
von Cziffra et E. Ebermayer, d'après une 
pièce de Geza v. Cziffra. 
Interprètes: Johannes Riemann, Paul Hôr-
biger, Jane Tilden, Georg Alexander, Grete 
Weiser, Susi Nicoletti, 
Sortie en exclusivité: Paris, le 2 juin 1943, 
au Caméo. 

Amusant vaudeville à quiproquos, avec 
do multiples rebondissements. Bonne inter-
prétation, plaine de gaitê et de bonne hu-
mour. Caractères variés; plusieurs person-
nages se font passer les uns pour les au-
tres; situations drôles. Scènes d'une croi-
sière sur un yacht en Baltique. Une dou-
bla intrigue sentimentale court à travers 
cette série d'imbroglios et se conclut le 
mïaux du monde. 

Dominique Reisinger (Paul Hôrbiger), di-
recteur d'une agence régionale, vient se 
présenter à son patron Spindler (Gçorg Ale-
xander), en vacances sur la plage à la mode 
de Zoppot ; sa gentille femme, Françoise 
(Jone Tilden), amie intime de Lilly (Susi, 
Nicoletti), fille de Spinder, l'accompagne. 
Roland (Johannes Riemann), chanteur de 
charme de la Radio, courtise Lilly et con-
naît très bien Dominique. 

Une série de quiproquos s'engage: Roland 
se fait passer pour Dominique, donc pour 
l'époux de Françoise; mais il continue à 
serrer de très près Lilly, oui s'en indigne 
fort. La femme de Spindler, jalouse et aca-
riâtre, soupçonne partout intrigues et infi-
délités. Tout finit pour le mieux ; Lilly 
épouse Rohnd, et les divorces envisagés 
n'ont pas de suite. 

LES JOIES DE L'EAU 

Dessin animé. 
C. F. F. D. 9 min. 

Origine: Française. Prod.: A. A. C. Réal.: 
J. Régnier. Musique: Yatove. Sortie: Paris, 
le 3 mars 43, au Bonaparte, avec Les Deux 
Timides. 

Petite histoire du soleil qui dessèche la 
terre et qui, finalement, a soif lui-même. 
Réalisation passable. 

Demandes et offres d'emploi : 5 fr. 
la ligne. — Achat et vente de matériel, 
de salles, annonces immobilières et de 
brevets: 15 fr. la ligne. 

Annonces commerciales pour la vente 
de films: 100 fr. la ligne. 

Pour les annonces domiciliées au jour-
nal, 1 fr. 50 de supplément pour France 
et Empire Français; 3 fr. pour l'Etran-
ger. Les petites annonces sont payables 
d'avance. L'administration du journal 
décline toute responsabilité quant à leur 
teneur. 

DEMANDES D'EMPLOIS 

Jeune homme,' 30 ans, recherche pour faire 
apprentissage mécanicien effectuant dépan-
nage et entretien matériel cinématogra-
phique. 

Ecrire, case n° 749, à la Revue, 

Polir acquérir 
ou céder un 
C I N É M A 

R. A. L. PRODUCTION 
6G, RUE 0E ROME, G6 
US. 25-89 - PARIS (8'). 

ACHATS CINEMAS 

Disposant 200.000 fr. cherche à collaborer 
à cinéma banlieue parisienne ou province. 

Ecrire, case n° 750, à la Revue. 

Suis acheteur cinéma, salle moyenne, dans 
ville ou petite ville agréable, affaire saine, 
faire offres détaillées. 

Valois, 21, bd G.-Andrier, Thonon-Ies-Bains 
(Hte-Savoie). 

« France-Actualités » N° 22 (4 juin 1943) 
(438 m.; 15 min.). — 1. Equipes de volon-
taires de la Croix-Rouge. 2. La fête des 
Mères en France. 3. Vichy, Des combat-
tants de Tunisie à l'honneur. 4. Vienne, 
Football « France-Belgique ». 5. Les ar-
tistes parisiens offrent un déjeuner aux 
enfants déshérités. G. La soudure du blé. 
7. Anniversaire de la mort de Copernic. 8. 
Le nouveau bombardemenK de Rennes. — 
Les Sports: 9. Coursa cycliste « Paris-
Tours ». 10. Aviron, a Marne-Rowing ». 11. 
Championnat de billard. — La Guerre; 12. 
Dans le secteur de Finlande. 13. Bataille à 
la tête de Pont du Kouban. 

« France-Actualités » N° 23 (11 juin 1343) 
(412 m., 15 min.). — 1. Le Salon de la Ma-
rine. 2 « L'œuf électrique ». 3. Max Dearly 
n'est plus, 4. Remise de fanion et de déco-
rations aux Gardiens de la Paix. 5. Con-
seils aux spectateurs de Cinéma. — Autour 
du Monde: 6. Espagne, Anniversaire de 
Christophe Colomb. 7. Danemark, Le parc 
d'attractions Tivoli. 8. Allemagne, Régates. 
9. Bohême-Moravie* Travaux de carrière. 
— Les Sports: Le Tour de Belgique. 11. Ten-
nis: Tournoi de masse, 12. La rentrée cle 
Ladoumôgue. — La Guerre: 13. Sur le front 
de Laponie. 14. Dans l'Atlantique, 

« IMAGES DE ROUMANIE » 
Faisant suite à l'intéressante présentation 

de films sur la Roumanie qui eut lieu à 
l'occasion du Congrès du Film documen-
taire, et dont il a été parlé dans ces 
colonnes, M. Jean N. Paiano, Directeur de 
l'Office National du Tourisme de Roumanie, 
vient d'organiser 146, Champs-Elysées, une 
exposition de très belles photographies in-
titulée également Images de Roumanie dont 
nous recommandons la visite aux metteurs 
en scène et aux opérateurs de prises de 
vues. 

NAISSANCE 
• L'excellent acteur Jean MOREL et 

Mme Morel ont le plaisir d'annoncer la 
naissance de leur fille Anne-Marie, le 3 juin. 

MARIAGES 
• Nous apprenons le mariage de M. Lu-

cien BOUVIER, directeur du Cinéma Kur-
saal, 2, rue Saint-Simon, à Versailles, avec 
Mlle Odette Le Héhaud. 

e Nous apprenons le mariage de Mlle 
Marie-Louise LEMAITRE, fille et petite-
fille de MM. Achille et André Lemaitre, 
Directeurs de l'Omnia-Pathé de Boulogne-
sur-Mer avec M. André CANDAES. 

DEUIL 
• On annonce la mort de M. Ed.-Louis 

COYECQUES, propriétaire du Moderne 
Cinéma de Saint-Omer, survenue acciden-
tellement. 

Suis acheteur bonne salle, affaire sérieuse, 
jusqu'à 2 millions. 

Ecrire, case n° 751, à la Revue. 

Cherche cinéma, zone sud, projecteur 
16 mm. 

Faire offre Laudrain, 47, rue des Salins, 
Clermont-Ferrand (Puy-de-Dôme). 

SCHÉMAS*/VFRED JEANNQT 
£ T TITRES MM%£ 86,me de Sèvres 
ANIMES M1/ -SÊG.W6-PARIS-7, 

VENTES CINEMAS 
A vendre exploitation cinématographique, 

coquette salle de 300 places, cabine neuve, 
écran ■ et accessoires, bénéfices importants. 
Affaire à saisir pour 140.000 fr. 

Exclusivité S.O.S., 32, place Saint-Geor-
ges, Paris. 

A vendre ciné banlieue, 300 places, fau-
teuils à bascule, galerie, matériel en par-
fait état, scène, chauffage central. Prix: 
1.050.000 fr. 

Exclusivité S.O.S., 32, place Saint-Geor-
ges, Paris. Tru. 78-59. 

PRODUCTIONS 

BER VIA-FILMS 
5, rue Lincoln, PARIS (8>) 

BALzac 43-87 

PETITES ANNONCES 
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S. o. s. 
(Standard Office du Spectacle) 
32, place Saint-Georges, PARIS - TRUdaine 76-94 
Ventes et Achats de toutes Salles de 

CINÉMAS & SPECTACLES 

POUR VENDRE VOTRE SALLE 
AGENCE PUADDIIIC ANNECY 
R.c.son. unttrruio MU»-s«ou. 

A vendre: 1° Côte d'Azur, 500 places 
luxe, 50.000 par semaine, S.A.R.L., cession 
moitié des parts, l'autre moitié pourrait 
être également cédée. 2° Cinéma seul dans 
joli pays, 500 places, 18.000 par semaine, 
grand dancing-bar, grande licence. 

3° Casino avec cinéma, restaurant, salle 
de jeux, bar-thé-dancing, mobilier super-luxe, 
immeuble et terrain. 

4" Superbe théâtre sur les grands boule-
vards (pouvant faire également cinéma): 

5° Paris, 10.000 par semaine, 300 places. 
6° Paris, 500 places, 30.000 par semaine, 

entièrement refait à neuf, grand dancing. 
7° Banlieue, avec terrain et immeuble, 

2Q.000 par semaine. 
8° Banlieue, 80.000 par semaine, splendidc 

et vaste palace. 
9" Etablissement thermal-casino, 2 salles 

de jeux, grande salle de spectacle, grand 
hôtel, parc magnifique, haute réputation. 

10° Midi, deux cinémas à vendre ensemble, 
à 2 km. l'un de l'autre, 250 et 300 places, 
10.000 par semaine. 

11° Province: Cinémii-théltre, 1.100 places, 
50.000 par semaine, belle brasserie atte-
nante; bénéfices nets: 1.350.000 fr. 

12" Banlieue proche, 300 places, 7.000 par 
semaine. 

13° Province, grand et luxueux dancing 
avec cinéma. 

14° Province, cinéma, 500 places, 10.000 
par semaine. 

Etablissements Boidet, 76, boulevard Ma-
genta, Paris-10c. BOT. 84-44. Métro: Gare 
de l'Est. 

Établissements BOIDET 
Fonds de commerce — 61 année 

SPECIALITES DE CINEMAS 
Vente - Achat 

76, boul. Magenta, PARIS X 
.BOTzaris 84-44 

ACHATS MATERIEL 

Recherche projecteur MIP Grand Croix 
êçràn 3x4, rideaux, tapis. 

Ecrire Casino, Melmn-s.-Yèvre (Cher). 

Suis acheteur 60 à 80 strapontins garnis 
Ecrire, case n" 752, à la Revue. 

CINÉ - SIÈGES 
Fauteuils pour Spectacles 

45, rue du Vivier. AUBERVILLIERS 
FLA. 01-08 

Suis acheteur Super Rural double 16 mm., 
bon état. 
• Y. Le Roux, Cinéma, Guilvinec (Finist.) 

Suis acheteur proiecteurs 16 mm. (Emi-
chen, lecteur tournant complet. 

Ecrire Cinéma de la Vallée, Le Petit No-
jon, Fleury-sur-Andelle (Eure). 

Suis acheteur écran sonore de 3 m. 40 x 
4 m. 05 ou plus grand. 

Ecrire, case n" 753, à la Revue. 

Les Etablissements A. CHARLIN avi-
sent leur clientèle que M. CHARLES 
OL1VERES n'étant plus leur agent, 
toutes demandes d'installation, d'en-
tretien et de dépannage doivent être 
adressées directement aux 

Êts A. CHARLIN 
181 bis, route de Châtillon 

MONTROUGE ÇSeineJ 

VENTES MATERIEL 

A vendre une caméra, 35 mm. à tourelle, 
parfait état, 6.000 fr. Projecteur double 
35 mm., grande marque. Bas prix. 

Cie Cque Fumière, 28, boulevard Poisson-
nière, Paris. Pro. 72 93. 

Cabinet BOURCIER 

VENTE ET ACHAT 
:DE: 

CINÉMAS 
Paris-Province 

85,rue St-Lazare - Tél. : TRIN. 74-01 

A vendre commutatrice Ragonot, continu, 
alternatif, antiparasité avec rhéostat, con-
tinu 900 w., 110 v. alternatif monophasé 
110 v., 700 w. 

Ecrire Lefebvre, 25, rue Samsdn, Le Havre-
Graville (S.-lnférieure). 

A vendre, au plus offrant, 2 têtes sonores 
R.C.A. d'occasion, type G, 3 projecteurs 
d'ambiance neufs, 590 et 1.000 watts, un lot 
d'écrans rigoureusement neufs 5 m. 25 x 4 m. 
d'une seule pièce, un lot de charbons Mir-
rolux cuivrés différents diamètres Cielor et 
Columbia, type Cielor non cuivrés, tous 
qualité d'avant-guerre. 

Ecrire, case n° 754, à la Revue. 

(Victoria 
» - Electric 

Tout 
cejqui concerne" 

le matériel 
c et les accessoires 

5, rue Larribe - PARIS (8) 'cinémato-
LABorde 15-05 ill nmehieues Métro : VILL1ERS 1 gropniques 

A vendre lanterne Publicolor Stengel avec 
accessoires, 2 lanternes à arc Miroir de 
200 w., le tout, 5.000 fr. 

Ecrire, case n° 755, à la Revue. 

A vendre 2 entablements complets Erne-
mann, type Ernon IV, actuellement en ser-
vice et en parfait état de marche, 2 am-
plificateurs 20 watts classe A.B., double 
push pull, matériel TJ.T.C. entièrement re-
visés, au plus offrant. 

Cinéma Moderne, 76, rue Jouffroy, Rou-
baix (Nord). 

A vendre: Un haut-parleur Jensen V. 10, 
neuf, 8.G0O fr. ; bras P.O. américain H.E., 
neuf, 1.200 fr. ; un transfo. arc 110 volts, 
50 volts, 50 ampères, neuf, 6.O0O fr. ; un boî-
tier croix SEG 31 complet, neuf, 2.000 fr. ; 
2 survolt. 220-110, 10 ampères, 6.C00 fr. ; por-
tatif avec 110-110, 10 ampères, 5.000 fr. ; 
voltmètre. 

Dupont, cour Château, Paris-Jardins, Dra-
veil (Seine-et-Oise). 

Agence Générale du Spectacle 

CINES NE VEND 
QUE DES 
112, bd Rochechouarl, PARIS 
Dr DUPÉ (19eannée). -MONt. 86-66 

A vendre dynamo, 1.200 tours minute, mar-
que Brownbovery, 14 ampères, 85 volts, très 
bon état. 

Faire offre à M. Lacombe, Cinéma, Thaon-
les-Vosges (Vosges) 

A vendre 200 mètres tapis moquette, état 
neuf, largeur 0,70. 30 mètres tapis brosse, 
état neuf, larg. 0,t8. Armoire-vestiaire mé-
tall. 2 et 3 compart; 

Pour renseignements, rendez-vous et visite, 
téléphoner de 15 à 18 h. à OPE. 81-50. 

A vendre équipement complet sonore fixe 
professionnel, 16 mm. Debrie, appareil de 
projection, état neuf, bloc amplificateur 
24 W. modulés, haut-parleur fixé sur buffle 
en bois, câble et trépied métallique, entiè-
rement neufs, n'ayant jamais servi. 

Visible et à prendre à Villemomble (Seine), 
6, rue de la Fosse-aux-Bergers 

S'entendre, pour rendez-vous et démons-
tration avec M. Zurfluh, Le Raincy 507. 

A vendre 115 sièges bois, dont 54 garni-
ture du dossier en moleskine rouge (par 
trois). 

S'adresser M. F. Guillaume, 8, rue Gam-
betta, Meulan (S.-et-Oise). 

DÉCORATION DCSALLES 
Aménagement pour le son et contre l'incendie 

L. LAMBERT, 4, rue Louis-Pasteur 
MOL. 06-95 BOULOGNE (Seine) 

A vendre, à l'état de neuf, 2 lecteurs de 
son Zeiss Ikon, type C, avec moteur* tri-
phasé et 2 cellules Presser neuves, 14.000 fr., 
1 moteur américain Leeland 1/4 CV. neuf, 
1 décor de scène 6 m. x 3 m. 50, 1.200 fr. 

André, 19 bis, rue du Puisard, Gennevil-
liers (Seine) _ 

A vendre, au plus offrant, Pathé 175, ré 
gemment transformé en 16 mm. 

Ecrire, case n° 756, à la Revue. 

A vendre, au plus offrant, deux lampes 
à arc 250 m. avec lanternes. 

Ecrire Ciné, 5, place Danton, Eaubonne 
(S.-et-Oise). 

A vendre., au plus offrant, projecteurs 
sonores neufs, 16 mm., grande marque, com-
plets, 1 projecteur standard poste double 
35 mm. 

Ecrire, case n° 757, à la Revue. 

_ S,é ELEC CINÉ — 
9, rue du Soleil, Paris-20". MEN. : 53-10 
RËGULARC, avances automatiques. 
CHANGEUR image et son absolu-
ment automatique, permet un en-

chaînement parfait. 
AMPLIFICATEURS haute fidélité. 

REVENDEUR officiel CARBONE 
LORRAINE, et des cellules photo-

électriques FOTOS. 
Lampes amplis, excitatrices, bas 
voltages, format réduit. Colle à film, 
miroirs, volets Vitclo, Antibuée, 

huile, piles, aiguilles. 
RÉPARATIONS MÉCANIQUES et de MATÉRIEL 
SONORE. Toutes fournitures de cabines. 

A vendre: 1 appareil de projection 35 mm 
marque Laval, comprenant : 

1 projecteur avec lecteur de son; 
1 pied avec table orientable; 
1 moteur Ragonot-Delco 1/6, 110-220 volts; 
1 lanterne à arc avance automatique, mi-

roir de 250 avec transfo 180-200-220-240, 27 v. 
100 ampères; 

2 carters, 900 m., 1 transfo pour lampes 
excitation cellule; 

2 cellules. 
Cet appareil peut fonctionner avec bo-

bines de 600 , 900 ou 1.800 mètres. 
Le tout en parfait état de marche. 
1 appareil de projection Gaumont C.M 

comprenant: 
1 projecteur Gaumont CM., 35 mm. 
1 table fonte avec pieds amovibles et 

orientables. 
1 lanterne pour lampes 6004, 15 v., 50 amp. 
1 lanterne pour lampes 110 v., 1.000 ou 

1.500 w., avec lentilles condensateurs. 

1 lecteur de son. 
2 carters 400. 
Peut aussi fonctionner sur C'OO, 900 ou 
330 mètres. 
1 transfo pour lampes excitation cellule. 
1 cellule, 1 lampe 6004, 15 v., 50 ampères. 
1 transfo .15 volts, 50 ampères. 
2 lampes 110 v., 1.000 w., 1 lampe 110 v 

1.500 w. 
2 lanternes à arc à main avec miroirs. 
2 rhéostats d'arc 70 v., 25 ampères. 
1 enrouleuse 600 m. 
5 bobines 1.800 mètres. 
4 bobines 900 m. 
2 ampèremètres 50 ampères. 
1 objectif Hermagis 58 foyer 95. 
1 objectif Hermagis 52 foyer 120. 
1 objectif Hermagis 52 foyer 150. 
2 objectifs Hermagis 42 foyer 140. 
1 objectif Pathé 42 foyer 120. 
1 objectif At!anta"42 foyer 70. 
1 objectif avec monture réglable 52 foyer 

120, 1 amplificateur 15 w. avec H.P. 20 w. 
marque américaine et plusieurs lampes de 
rechange 

1 tourne-disques dans coffret maroue Pa-
thé. 

1 écran blanc gélatineux, 2 m. 45/1 m. 7U. 
Tous ces articles sont en parfait état de 

marche. 
Visiter ou écrire M. J. Lagane 20, rue de 

Sully, Saint-Martin-de-Ré (Charente-Mari-
time). 

L'OMNIA DU SPECTACLE 

POUR VENDRE, ACHETER ou ÉCHANGER 
un Cinéma, un TUusic-Hall 
Ufl CflÔflret - adressez-vous à 

L'OMNIA DU SPECTACLE 
Maison spécialisée. 

47, rue de Maubeuge, PARIS -9° 
Tél. : TRU. 84-17 et 58-72 

R. C. 288-822 J 

A vendre: Pathé-Junior, parfait état, lam-
pes de rechange pour ampli et proj., au plu^ 
offrant^ 

Dantec, à St-Hernin (Finistère). 

A vendre, au plus offrant, Pathé-Junior 
16 mm., lecteur tournant Tobis, état de mar-
che. 

1 projecteur OSmichen, 16 mm. 
Ecrire, case n" 759, à la Revut. 

DIVERS 

Comme l'an passé, j'offre l'hospitalité du-
rant trois mois d'été successivement à 
3 enfants de 9 à 14 ans de famine néces-
siteuse de notre corporation (région sinis-
trée ou parisienne). M'écrire. 

Héron, directeur-propriétaire du Cinéma 
Olympia, à Civray (Vienne). 

A louer en totalité, usage commercial, im-
meuble construction ancienne, entièrement 
libre, entre Villiers et Saint-Lazare (à 4 mi-
nutes du métro Saint-Lazare). 20 pièces ou 
bureaux, plus grande boutique, monte-
lettres. 

Ecrire à M. Grenier, Cluny-Palaee, 71, l:d 
Saint-Germain, Paris-5e, 

POUR VENDRE - POUR ACHETER 

CINEMAS 
PARIS — BANLIEUE 

"•Tut?-^* CANCE & Cie 

Directeur cinéma 250 places, centre grande 
ville Sud-Est, recherche association avec di-
rectrice, salle équivalente. 

Ecrire, case n° 758, à la Revue. 

POUR VENDRE VOTRE CINÉMA adresiez-cous 
à une maison 

CONNUE - SÉRIEUSE - LOYALE 

Établissements REYNALD "•Ru: 
NOUS AVONS ACHETEURS IMMÉDIATS AUX MEILLEURES CONDITIONS 

19, Rue Lafa"yette< 
(Opir») 

- TRInite 37-70 • 37-71 

PARIS - BANLIEUE - PROVINCE 

fmp. de Moutsouris, Paris. Autorisation n" 215. Le Directeur-Gérant: P. A. HARLË. 

ALLIANCE 
CINÉMATOGRAPHIQUE 

EUROPÉENNE 
34-36, av. Friedland 

WAGram 88-55 83-50 

12, rue de Lubeck 
KLEber 92-01 

ERYA 
17, rue Marignan 

Bal. 29-00 

40, rue François-I 1 

Adr télégr. : C1NERIUS 
ELYsées 66-44, 45, 46 et 47 

CINE 
SÉLECTION 
92, av. des Ternes 

PARIS (17e) 
GALvani 55-10 55 11 

Les Fil ICHEL 

SOCIETE DE PRODUCTION 
S D'ÉDITIONS CINÉMATOGRAPHIQUES 

55, Champs - Elysées 
PARIS (8e) BAL. 07-50 

RADIO-CINÉMA 
79, boul. Haussmann 

ANJou 84-60 

37, avenue George-V 
PARIS I LYsées 94-03 

FILM 

3, rue Clément-Maror 
BALzac 07-80 (lignes gr.) 

5, rue Lincoln (8e) 
BALzac 18-97 

Société Universelle de Films 
73, Champs-Elysées 

PARIS (8e) 
ELYséeî 71-54 

14 bis, avenue Rachel 
MARcadet 70-96, 97 

I, rue Alfred-de-Vigny 
PARIS (8e) 

WAGram 91-60 à 64 

Compagnie 
Commerciale 
Française 
Cinématographique 
95, Champs-Elysées 
PARIS (8e) BAL. 09-70 

1, rue Alfred-de-Vigny 
PARIS (8e) 

WAGram 91-60 à 64 

61, rue de Chabrol 
PARIS 

PROvence 07-05 

CINEMA 
DE 

FRANCE 
120, Champs-Elysées 

PARIS (8e) 
BALzac 34-03 

COMPTOIR 
FRANCHIS 

70, rue de Ponfhieu 
PARIS (8e) 
ELYsées 84-13 

27, r. Dumonr-d'Urville 
PARIS (16e) 
KLEber 93 86 

44, Champs-Elysées 
PARIS (8e) 

BALzac 18-74, 18-75, 18-76 

6, rue Francosur ( 1 8e) 
MONTmartre 72-01 

49, av. de Villiers, PARIS 
WAGram 13-76 

ATLANTIC 
FILM 

36, avenue Hoche 
PARIS (8e) 

CARnot 74-64 - 30-39 

UNION FRANÇAISE 
OE PRODUCTION 

CINÉMATOGRAPHIQUE 

76, rue de Prony - W/ G. 68-50 

Films 
Georges MULLER 

17, fg. Saint-Martin, PARIS-10 
BOTzaris 33-28 

LES FILMS 

DE K0STER 
20, Bd Poissonnière 

PARIS 
PROvence 27-47 

Les meilleurs programmes 
COMPLETS 

3, rue de Troyon 
PARIS (17e) 

ETOile C6-47 

xinm 
12 îHic ÇaUlon 

PARIS 

DI5IRIBUTION 
49, rue Galilée, PARIS - KLEber 98-90 

34-36, av. Friedland 
WAGram 83-55 - 89-50 

Société cinématographique 
LES MOULINS D'OB 

Studios François-I-
26 bis, rue Francois-l"' - ELY 98-71 

rur 
178, Fg Sainr-Honoré 

PARIS (8e) 
ELYsées 27-03 

DISTRIBUTION PARISIENNE 
DE FILMS 

65, rue Galilée-PARIS (8e 

ELYsées 5J-82 

36, av. Hoche, PARIS 
CARnot 30-21 et 22 

ESSOR 
CINEMATOGRAPHIQUE FRANÇAIS 

3, r. Pasquier ANJOU 26-3 

bout Se nuitéUe£ . w 
M ROCHER 
nCnC£Wnt_V'EW.^.E"T'l!G 

Siège Social i 

49, Av. Montaigne, Paris (8*) 
Élyté»i 5.5-2i ml la tuit* 

Équipements cinématographiques 
complets 

Kil'ANCFIL'M 

Système KLANGFILM-TOBIS 
SIEMENS-FRANCE S. A. 
17, rue de Surène 

PARIS (8e) ANJou 18-40 

COPr-BOURSQ 
SCÉNARIOS 

et DÉCOUPAGES 

130, rue Montmartre 
GUT. 15-11 

0PE:24.9I 

MICHAUX&GUERIN 
TRANSPORTS SKTRA RAPIDES 0E IIIMJ 

2.RUE De ROCROY 

L. T. C. 
SAINT-CLOUD 

LABORATOIRES 
LES PLUS MODERNES 

19, av. des Prés 
SAINT - CLOUD 

MOLitor 55-56 

Rapid Universal 
Transport 

TRANSPORTS 
RAPIDES DES FILMS 
TOUTES DIRECTIONS 
2, rue Thimonnier 

PARIS (9e) TlltT. 01-50 

V 

EQUIPEMENTS, MATERIELS 
pour cabines cinématographiques 

70, rue de l'Aqueduc 
PARIS (10e) 

NORd 26-61 

Express Transport L'd 
27, rue de Flandre 

PARIS 

TOUS TRANSPORTS 
SERVICE SPÉCIAL 

DE FILMS 
Tél. JOUR cl NUIT: NORD37-32 

(8 lignes groupées.) 

Compagnie 
Cinématographique 

Fumière 
28, bd. Poissonnière 

PARIS (9e) 
PROvence 72-93 

Express Transport Lld 

104, av. Jean-Mermoz 
LA COURNEUVE 

Service d'Entreposage Films 
Vérification - Livraisons Paris 
Expéditions province et retour 

Tél. FLANDRE 14-95 
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